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La Direction générale desimpôts (DGI) a dévoilé,dans un communiqué, lesprincipales mesures fis‐cales contenues dans laloi de Finances (LF) pourl'année 2023, visantnotamment la simplifica‐tion des procédures fis‐cales, l’incitation à l’in‐vestissement et la mobili‐sation des ressources fis‐cales. Publié sur son site web,le document comprendplusieurs dispositions fis‐cales structurées enquatre parties essen‐tielles, à savoir des"mesures de simplifica‐tion et l'harmonisationdes procédures fiscales",d'"incitation à l'investis‐

sement", de "mobilisationdes ressources fiscales" etde "lutte contre la fraudefiscale". Au titre des dis‐positions portant sur lasimplification et l'harmo‐nisation des procéduresfiscales, la DGI a cité l’im‐position à la marge del’impôt forfaitaire unique

(IFU) au lieu du chiffred’affaires, les produits delarge consommation,dont les marges et prixsont réglementés. Cettemesure vise la réductionde la charge fiscale desdétaillants qui commer‐cialisent ces produits, a‐t‐elle expliqué.

FISCALITÉ : LES PRINCIPALES MESURES PRÉVUES
POUR 2023

Le président de la Répu‐blique, Abdelmadjid Teb‐boune, qui a fait unegrande partie de sa car‐rière dans ces collectivi‐tés, est déterminé àdoter ces territoires deplus larges prérogativeset de compétences à lahauteur des défis del’heure.Toutes les régions dupays sont appelées àjouer un rôle écono‐mique majeur. Pour leprésident de la Répu‐blique, les wilayas quidisposent de nombreuxatouts et d’une jeunesseaux facettes multiples,doivent créer de larichesse. Le Président neveut plus entendre par‐ler de régions confron‐tées au chômage et à lamal‐vie. 

Aujourd’hui, l’heure asonné afin d’opérer unevraie transformation àl’échelle de la wilayapour atteindre les objec‐tifs de développementfixés par le Chef de l’Etat,car le développement del’Algérie se joue dans les

collectivités locales etpas dans les administra‐tions centrales. Avec descollectivités locales libé‐rées de la chape deplomb, le pays n’en seraque plus attractif, plusprospère et plus puis‐sant

DÉBUREAUCRATISER ET DÉVELOPPER LE PAYS PAR LE BAS
LES COMMUNES MISES EN DEMEURE D’AVANCER
ET DE FAIRE AVANCER L’ETAT 

Les États‐Unis ont réaffirmé, mardi,qu'ils ne considéraient toujours pasNicolas Maduro comme "le dirigeantlégitime du Venezuela", malgré la récen‐te décision de l'opposition vénézuélien‐ne de dissoudre son "gouvernementintérimaire". "Nous reconnaissons l'As‐semblée nationale de 2015. Et nouspoursuivrons la mise en œuvre de notreprogramme de sanctions contre le régi‐

me de Maduro", a déclaré Ned Price,porte‐parole du Département d'État,lors d'une conférence de presse.Et de préciser : "Nous calibrerons ceprogramme de sanctions, comme nousl'avons déjà dit, en fonction de ce quenous observons du côté du régimeMaduro, en termes de progrès sur lavoie de la réalisation des aspirationsdémocratiques du peuple vénézuélien".

ÉTATS-UNIS : 
MADURO N'EST TOUJOURS PAS RECONNU COMME
"LEADER LÉGITIME DU VENEZUELA"

Depuis quelquesmois en Allemagne,les pharmacies tra‐versent une situa‐tion difficile en rai‐son du problèmed'approvisionnementconcernant de nom‐breux médica‐ments. Une pharmaciennedans le quartier deNeukölln à Berlin,s'est exprimée surla pénurie de médi‐caments dans lepays. "Ces derniers mois,surtout depuis 3‐4mois, nous avonsrencontré degrandes difficultés

dans l'approvision‐nement en médica‐ments. Il y a un gros pro‐blème dans l'appro‐visionnement enmédicaments telsque les antibio‐tiques, les analgé‐siques (contre lesdouleurs), les antipy‐rétiques (contre lafièvre), ou encoreles antibiotiquespour enfants. Je pense que lapénurie de médica‐ments va durerencore longtemps",déclare‐t‐elle.‐

LA PÉNURIE DE
MÉDICAMENTS EN
ALLEMAGNE RISQUE 
DE DURER 

La Direction générale de la Protectioncivile a annoncé mercredi, le lancementd’un concours pour le recrutement de50 médecins.La Direction de la Protection civile préci‐se que le candidat doit être de nationali‐té algérienne et jouir de ses droitsciviques, Un casier judiciaire propre,

être en situation légale vis‐à‐vis des obli‐gations du service national ou d’en êtreexempté pour des raisons non médi‐cales. L’âge du candidat ne doit pasdépasser 30 ans, et la taille ne doit pasêtre inférieure à 1,70 m pour les candi‐dats masculins et 1,65 m pour les candi‐dates…

LA PROTECTION CIVILE LANCE UN CONCOURS 
POUR RECRUTER DES MÉDECINS

LA TURQUIE A RÉCOLTÉ 1,7
MILLIARD DE DOLLARS DES
EXPORTATIONS DE
NOISETTES EN 2022Les revenus de la Turquie provenantdes exportations de noisettes se sontélevés à 1,7 milliard de dollars aucours de la dernière année 2022.L'Union des exportateurs de noi‐settes de la mer Noire a déclaré,dans un communiqué rendu publicmardi, que ses produits avaientatteint les marchés de 127 pays.Le communiqué ajoute qu'au coursde l'année écoulée, la Turquie aexporté 312 564 tonnes de noisettes,notant que la quantité exportée en2022 a augmenté de 9,24% par rap‐port à la quantité exportée en 2021.Il convient de noter que les exporta‐tions totales de la Turquie au coursde l'année 2022 se sont élevées à254,2 milliards de dollars, soit uneaugmentation de 12,9 % par rapportaux exportations de 2021.

Si l’existence de ce lieu de privationde liberté a été révélée dès 2021 parLibération, rares sont les informa‐tions à avoir fuité à ce sujet.Les soldats français de l’opérationBarkhane ont détenu, en dehors detout cadre, des dizaines de Maliensdans une prison secrète installée aucœur de l’aéroport de Gao, au norddu Mali.Dans un livre à paraître jeudi, lejournaliste Rémi Carayol, coanima‐teur d’Afrique XXI, confirme l’exis‐tence d’un lieu aménagé dans l’aileouest de l’aéroport, pour retenir lesMaliens suspectés de terrorisme,avant qu’ils ne soient remis auxautorités locales. Intitulé « Le Mira‐ge sahélien. La France en guerre enAfrique : Serval, Barkhane, etaprès ? », l’ouvrage revient sur lesprocédés utilisés notamment par lessoldats français.Selon Afrique XXI, il détaille « lescoups d’État de Bamako à Ouaga‐dougou, en passant par N’Djamena,le départ précipité des soldats fran‐çais basés au Mali et le rejet quasisystématique de la présence françai‐se dans tous les pays où son armée a

été déployée dans le cadre de cettelutte antiterroriste ».Dans un extrait dévoilé en exclusivi‐té par le site d’information, le livrede Rémi Carayol relate des élémentstroublants, relatifs aux pratiques del’armée française. « Au Mali, la forceBarkhane a tué des innocents. Elleen a également incarcéré dans leplus grand secret : un nombre indé‐terminé de «suspects » ont été expé‐diés dans une prison clandestinesituée à l’intérieur de sa base princi‐pale à Gao. Le « château », comme onl’appelle… » peut‐on lire dans le cha‐pitre 8.Il est par ailleurs précisé qu’officiel‐lement « ce lieu de détention n’exis‐te pas » mais que « les suspects arrê‐tés par les soldats français y sontpourtant gardés pendant plusieursjours, parfois plusieurs semaines,dans le plus grand secret (peu demilitaires y ont accès et le réseautéléphonique est brouillé à l’inté‐rieur), et ils y sont interrogés, dejour comme de nuit, par des spécia‐listes du renseignement, avantd’être remis aux autoritésmaliennes ».

BARKHANE A DÉTENU DES MALIENS DANS 
UNE PRISON SECRÈTE EN DEHORS DE TOUT CADRE
JURIDIQUE 
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Bouffée
d’oxygène… 

Les travailleurs, les chômeurs et les
retraités dont les pensions

n'excèdent pas les 20.000 dinars vont
percevoir en ce mois de janvier les
augmentations décidées par le
président de la République,
Abdelmadjid Tebboune. Ce sera ainsi
la quatrième augmentation salariale
en l’espace de deux  ans. Après
l'augmentation du Salaire national
minimum garanti (SNMG) en juin
2021, la réduction de l'Impôt sur le
revenu global (IRG), à la faveur d'une
mesure de la loi de finances 2022, et
la révision  de la grille indiciaire,
d’autres augmentations sont encore
accordées en ce début d’année,
augmentations qui vont certainement
ramener un peu de joie dans les
foyers, étourdis depuis des mois par
la valse tanguante de la hausse des
prix de divers produits.
Ces revalorisations confirment que
l’amélioration du pouvoir d’achat
demeure une question centrale pour le
président Tebboune. En effet, par ces
augmentations prévues encore pour
2024, il apparaît une réelle volonté
d’aligner la grille salariale sur le
pouvoir d’achat et de soutenir les
personnes aux revenus modestes.
Toutefois, si l'inflation n’était pas
jugulée, ces révisions salariales
n'auraient aucune incidence sur le
pouvoir d'achat. Car, pour le moment,
les augmentations salariales décidées
depuis 2021 sont totalement
siphonnées par la hausse généralisée
des prix.
L’inflation est telle que les
augmentations accordées se sont vite
évaporées comme neige au soleil. Ce
qui explique d’ailleurs l’accueil mitigé
des travailleurs et des retraités pour
ces revalorisations qu’ils jugent
« insuffisantes » en raison de l’absence
d’impact positif sur le pouvoir d’achat.
Pour les travailleurs, augmenter les
salaires de 5 à 10% alors que les
différents produits et services
augmentent de 50 à 400%, c’est
mettre un cautère sur une jambe de
bois.
Sans une maîtrise de l’inflation et de
la valeur du dinar, toutes les
augmentations salariales n’auront
aucun effet et ne permettront pas aux
travailleurs de vivre dignement.
Certes, l’Etat a mobilisé et mobilise
encore des ressources financières
conséquentes pour atténuer la cherté
de la vie, mais elles sont insignifiantes
en raison de l’inflation qui prend
constamment l’ascenseur. Le niveau
des salaires en Algérie reste, malgré la
révision dont il fait l’objet, toujours
bas. Il est toujours inférieur à celui de
nos voisins. Pour un meilleur
renforcement des salaires, de grands
efforts sont exigés pour développer et
diversifier la production nationale. Car
sans une production nationale forte et
diversifiée, le dinar affichera toujours
de piètres performances, le marché
national dépendra toujours de
l’étranger et les salaires de l’écrasante
majorité des citoyens ne suffiront
même pas à couvrir les besoins les
plus basiques. ZZ.. MM..

PPaarr ZZaahhiirr
MMeehhddaaoouuii

De ce fait, la procédure de levée d’im‐munité de deux eurodéputés surfond de scandale marocain s’accélè‐re. Dans ce scandale mi‐étouffé, l’Algérien’est pas citée mais omniprésente car lesmenées de sous‐sol marocaines sont per‐tinemment dirigées contre elle et sespositions de principe concernant le Saha‐ra occidental.En effet, la procédure d’urgence a été lan‐cée par la présidence du Parlement euro‐péen, à la demande des autorités judi‐ciaires belges.De quoi s’agit‐il? Et en quoi l’Algérieaurait‐elle été visée par la corruption duMaroc pour faire entendre sa voix?En deux mots, ce qu’il convient d’appeler« Marocgate » est un vaste scandale faitde complots et d’entourloupes au Parle‐ment européen, et dont certaines actionsont indirectement visé l’Algérie.Des eurodéputés étaient corrompus avecde l’argent et des cadeaux (en milliersd’euros) pour faire privilégier les posi‐tions marocaines. Or ces positionsétaient concentrées sur l’Algérie indirec‐tement.Ce scandale, dans lequel plusieurs dépu‐tés accusés d’avoir « roulé » pour lecompte du Makhzen, en contrepartie desommes d’argent, avait été étouffé audébut, mais une fois ébruité, les enquê‐teurs étaient dans l’obligation de « fairele travail ».Ainsi, l’ancien eurodéputé italien PierAntonio Panzeri a déclaré devant lesmagistrats du Parquet fédéral deBruxelles qu’un accord conclu prévoyaitde « travailler pour éviter des résolutionscontre des pays en échange de 50.000euros. Cet accord a été envoyé au Marocet maintenu avec le temps, à traversnotamment l’actuel ambassadeur maro‐cain à Varsovie, Atmun Abderrahim ».Un plan détaillé qui comprend la collecte« d’informations, la promotion et le lob‐bying », les entourloupes, et les donscash. Le « deal » en est de faire reluire lespositions marocaines, lesquelles impli‐quent, a contrario, de délégitimer lesthèses algériennes au sein du travail decoulisses des eurodéputés puis au Parle‐

ment. L’ambassadeur marocain MenouarAlem, qui était chef de la mission duMaroc auprès de l’Union européenne(UE), avait alors proposé une opérationdétaillée au ministère des Affaires étran‐gères à Rabat dans laquelle il « avertit »qu’au vu du rapport sur les droits del’homme au Sahara occidental occupé,l’eurodéputé britannique Charles Tan‐nock « appelle à la vigilance ».Une autre approche a été faite par l’inter‐médiaire du député européen, le FrançaisJean Roata, récemment nommé vice‐pré‐sident de la sous‐commission des droitsde l’homme au Parlement européen.Ce document, qui est une communication« confidentielle » de la mission du Marocauprès de l’UE, explique bien les outils dela diplomatie parlementaire et tradition‐nelle du régime marocain vis‐à‐vis desEtats membres de l’UE pour protéger sesintérêts.L’affaire ébruitée, on ne peut plus fairesemblant, comme si de rien n’était. Ainsi,à la demande des autorités judiciairesbelges, la présidente du Parlement euro‐péen (PE) a lancé une procédure d’urgen‐ce pour lever l’immunité de deux eurodé‐putés impliqués dans un scandale de cor‐

ruption, ont annoncé des responsablesdu PE. Pour se dédouaner du « Maroco‐gate », la présidente du Parlement euro‐péen, Roberta Metsola, citée par un com‐muniqué du Parlement, a affirmé : « Dèsle départ, le Parlement européen a faittout ce qui était en son pouvoir pourapporter son concours aux enquêtes etnous continuerons à faire en sorte qu’iln’y ait pas d’impunité ». Aussi, « les fau‐tifs verront ce Parlement se ranger ducôté de la loi. La corruption ne payera paset nous ferons tout pour la combattre », apoursuivi Metsola.Si le Qatar est suffisamment évoqué, cer‐tains ne lui pardonnant pas la réussite deson Mondial 2022, le Maroc reste peu citédans cette affaire, alors qu’il a trempéjusqu’à l’os. Ses lobbies dans la capitalebelge et les médias qui lui sont rede‐vables (les journalistes sont payés à 6000euros l’article de presse pour faire relui‐re, étouffer ou amplifier des faits, selonles circonstances) continueront à le pro‐téger jusqu’aux dernières limites. Cepen‐dant, le scandale « Marocgate » est deve‐nu public et risque de remettre en causela crédibilité même du Parlement euro‐péen. Fayçal Oukaci

Le « Marocogate » lézarde les murs du Parlement européen. Et si ce dernier ne tire pas les choses
au clair, il jouera alors sa crédibilité. 

E        
     

Les collectivités locales devraient être lemaillon fort de l’Algérie nouvelle. Cepoids des wilayas et des communes dansle pays s’explique d’abord par leur rôlemoteur en matière d’attractivité et dedéveloppement socio‐économique.Le président de la République, Abdel‐madjid Tebboune, qui a fait une grandepartie de sa carrière dans ces collectivi‐tés, est déterminé à doter ces territoiresde plus larges prérogatives et de compé‐tences à la hauteur des défis de l’heure.Toutes les régions du pays sont appeléesà jouer un rôle économique majeur. Pourle président de la République, les wilayasqui disposent de nombreux atouts etd’une jeunesse aux facettes multiples,doivent créer de la richesse. Le Présidentne veut plus entendre parler de régionsconfrontées au chômage et à la mal‐vie. Le président de la République estconvaincu que la transformation de l’Al‐gérie ne peut être qu’au cœur des collec‐tivités locales. Ces dernières devraient

s’affranchir d’une centralisation bureau‐cratique d’une autre époque.L’attractivité et la compétitivité de l’Algé‐rie viennent aussi de sa capacité à impli‐quer et responsabiliser les walis et lesélus locaux dans l’émergence écono‐mique du pays.Aujourd’hui, c’est l’heure d’opérer unevraie transformation à l’échelle de la

wilaya pour atteindre les objectifs dedéveloppement fixés par le Chef de l’Etat,car le développement de l’Algérie se jouedans les collectivités locales et pas dansles administrations centrales. Avec descollectivités locales libérées de la chapede plomb, le pays n’en sera que plusattractif, plus prospère et plus puissant.
I.M.Amine/APS

LES COLLECTIVITÉS LOCALES POUR DÉBUREAUCRATISER ET DÉVELOPPER LE PAYS
Faire des APC une incarnation de l’Etat à l’échelle

communale 

IILL AA ÉÉTTÉÉ RREEÇÇUU HHIIEERR,, EENN AAUUDDIIEENNCCEE,, ÀÀ LLAA PPRRÉÉSSIIDDEENNCCEE DDEE LLAA RRÉÉPPUUBBLLIIQQUUEE
Abderrezak Makri chez Tebboune

LE PARLEMENT EUROPÉEN JOUE SA CRÉDIBILITÉ EN LIVRANT LES DÉTAILS DU
SCANDALE AU COMPTE-GOUTTES 

Dans quelles proportions
le Marocgate a-t-il visé l’Algérie ?

Le président du Mouve‐ment pour la société et lapaix (MSP), Abderrezak

Makri, a été reçu, hier, enaudience par le présidentde la République, Abdel‐madjid Tebboune. Troisiè‐me force politique du paysdepuis trois décennies, leMSP prône un islamismeproche des thèses desFrères musulmans, etincarne une oppositionmodérée dans sa critique

et respectueuse de la léga‐lité. D’où, comme le consta‐te depuis les élections pré‐sidentielles de 1995 àlaquelle avait participé feuMahfoud Nahnah, avec unbon score, l’utilité d’inté‐grer ce parti dans l’échi‐quier politique national. 
I.Med

Parlement européen 
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Ce séminaire dont les tra‐vaux se terminerontaujourd’hui  est considérécomme "la dernière étape de larévision des programmes del'enseignement obligatoire et dela réécriture des programmesde l'enseignement secondaire",qui est une question, expliqueM. Belaabed, "prioritaire pouratteindre les objectifs de la qua‐lité, la manière et les délais fixéspour concrétiser le plan d'actiondu gouvernement issu du pro‐gramme du Président de laRépublique, M. AbdelmadjidTebboune". Après avoir rappelél'importance du Conseil natio‐nal des programmes dans lamise en œuvre de la politiquedu secteur de l'Education natio‐nale, le ministre a souligné quecette instance a été "dotée desressources humaines néces‐saires parmi les compétencesdans le domaine de l'Educationet d'enseignement et les experts

des institutions spécialisées, àl'instar du Haut Conseil Isla‐mique (HCI), du Haut conseil dela langue arabe (HCLA), du Hautcommissariat à l'Amazighité(HCA), du Centre national desétudes et recherches sur lemouvement national et la révo‐lution du 1er novembre 1954(CNERMN54), ainsi que des uni‐versitaires et des chercheursdans différents domaines et dis‐ciplines scientifiques et groupesspécialisés". Outre la questiondes programmes, le ministèrede l’Education nationale sepenche sur la problématique

des ressources humaines et surles aspects de rémunération.Ainsi,  le projet de loi portantstatut particulier des tra‐vailleurs de l’Éducation nationa‐le est fin prêt et devra améliorerla situation socioprofessionnel‐le de l’ensemble des fonction‐naires du secteur. Invité auForum de la Radio nationale, leministre a affirmé, il y aquelques jours,  que ce projetconstituait « une étape straté‐gique à même de placer les fonc‐tionnaires du secteur de l’Edu‐cation nationale à un rang res‐pectable au sein de la société ».

Ce projet de loi intervient, a‐t‐ilprécisé, « en exécution desdirectives du président de laRépublique M. AbdelmadjidTebboune, portant l’impérativerévision des statuts du secteur», expliquant que ce texte de loi« inclut des acquis socioprofes‐sionnels et pédagogiques, àmême de placer l’enseignant àdes rangs supérieurs et amélio‐rer le niveau didactique de l’élè‐ve ». A ce propos, il a affirmé que« les catégories ont été révisées,le volume horaire pour les troispaliers a été réduit et lesdiplômes acquis durant le par‐

cours professionnel seront valo‐risés », faisant état d’un nou‐veau système compensatoirepropre aux personnels du sec‐teur, ce qui favorisera « une aug‐mentation supplémentaire àcelle décidée par le président dela République ». Le ministre aindiqué, dans ce contexte, que «le dossier d’intégration de62.000 enseignants contrac‐tuels a été clos à la fin de l’année2022 », estimant que « cettedécision historique a été exécu‐tée rigoureusement, en untemps record ». A une questionsur les anciens contractuels quine sont plus en poste, le premierresponsable du secteur a faitsavoir qu’il serait possible de «saisir l’opportunité d’un nou‐veau concours de recrutement», soulignant qu’ « en cas depostes vacants, ils pourront êtresollicités en vue d’assurer l’en‐cadrement requis ». Répondantà une question sur l’examen duBaccalauréat de 2023, leministre a précisé qu' »aucunchangement ne sera apporté àcet examen pour cette année »,considérant que sa révisionnécessitait « une réforme dusystème de l’éducation». S’agis‐sant de l’enseignement de lalangue anglaise, intégrée cetteannée pour la première foisdans le programme de troisiè‐me année primaire, M. Belaabeda affirmé que les résultatsétaient « positifs » et les élèveset leurs parents « optimistes »,rappelant que l’enseignementde cette langue serait mis enplace de façon progressive dansles deux prochaines années.
Y. B.

LE MINISTRE
DE LA COMMUNICATION,
MOHAMED BOUSLIMANI :

LES MÉDIAS APPELÉS
À ACCOMPAGNER LE
CHAN ET À VÉHICULER
LA VÉRITABLE IMAGE
DE L'ALGÉRIE 
Le ministre de la Communication,
Mohamed Bouslimani, a appelé la presse
nationale à accompagner le Championnat
d’Afrique des nations (CHAN-2023) prévu
en Algérie du 13 janvier au 4 février et
contribuer à véhiculer la véritable image
de l'Algérie. La presse nationale est
appelée à accompagner cet évènement
sportif, a précisé le ministre de la

Communication dans une déclaration à la
presse à l'issue de sa visite aux locaux
des quotidiens "El Massa" et "Ech-Chaâb",
soulignant que ce "rendez-vous important
sera une nouvelle occasion pour la presse
nationale de véhiculer la véritable image
de l'Algérie". Mettant en avant le "travail
remarquable des médias algériens en
termes de couverture de la 19e édition
des Jeux méditerranéens JM-Oran, du 60e

anniversaire du recouvrement de
l'indépendance, ainsi que du Sommet
arabe d'Alger", M. Bouslimani a appelé la
presse nationale à "poursuivre ses efforts
pour la réussite de la CHAN à travers une
promotion digne de cette manifestation".
"La couverture médiatique ne devrait pas
se limiter aux compétitions sportives, en
vue de donner la meilleure image
possible de l'Algérie tout en renforçant le
fair-play chez les supporteurs", a-t-il
ajouté. Par ailleurs, le ministre a mis
l'accent sur l'importance de promouvoir le
service public fourni par les différents

médias afin de garantir le droit du citoyen
à une information professionnelle et
fiable. A cette occasion, le ministre a
insisté sur "la formation continue des
journalistes, les débutants notamment,
leur permettant d'être au diapason des
avancées que connaît le domaine et de
transmettre l'information de manière

professionnelle". Il a fait état, dans ce
sillage, d'une démarche en cours pour
"assurer des stages aux journalistes dans
leurs domaines de spécialité en
coordination avec nombre de secteurs
ministériels".

AAPPSS

Le ministre de la Justice, garde des
Sceaux, Abderrachid Tabi, a reçu mardi
dernier l'ambassadeur de l'Etat des
Emirats arabes unis en Algérie, Youcef
Saif Subaa Al-Ali, avec lequel il a passé en
revue l'état des relations bilatérales et les
moyens de renforcer la coopération
judiciaire et juridique entre les deux pays,
a indiqué un communiqué du ministère.

"Lors de cette rencontre qui a eu lieu à la
demande de l'ambassadeur émirati, les
deux parties ont évoqué l'état des
relations bilatérales dans les différents
domaines, notamment dans le domaine
judiciaire et juridique et les moyens de les
renforcer, ainsi que l'échange
d'expériences et d'expertises au service
des intérêts des deux pays". RR.. NN..

    

            

             
  

          

Le ministre de la Justice reçoit
l'ambassadeur des Emirats

Skikda : Une femme enceinte poignardéeLes habitants du quartier Belkacem‐Bouhouche, dans la commune d’ElHadaiek, dans la wilaya de Skikda, ontété secoués, lundi soir, par un évène‐ment douloureux qui a provoqué unegrande émotion dans la région, aprèsqu’un mari d’une trentaine d’années apoignardé sa femme enceinte, âgée de27 ans, dans la maison familiale. Ce qui asoulevé de nombreuses questions sur

les raisons de cette attaque, car la victi‐me a été grièvement blessée dans desparties distinctes de son corps et a ététransférée à l’unité de soins intensifs del’hôpital Abderezzak‐Bouhara du chef‐lieu de wilaya, Skikda.Son état a été jugé critique, car elle setrouve dans un état comateux entre lavie et la mort. Selon des informations, lavictime a reçu plusieurs coups de cou‐

teau qui ont causé des blessures pro‐fondes à l’abdomen, à la poitrine et aucou, et une grande quantité de sang a étéversée, au milieu de la perplexité desvoisins et des proches de la famille.D’autres informations précisent qu’unequerelle acharnée a éclaté entre le mariet la victime, en raison d’une anciennedispute qui se renouvelle de temps àautre et se répercute sur les deux

familles. Les services de sécurité compé‐tents et concernant l’incident ont ouvertune enquête, afin de connaître lesmobiles de la querelle entre la victime etle suspect. L’agresseur a été arrêté etdoit être déféré devant le juge d’instruc‐tion du tribunal de Skikda dans les pro‐chaines heures, afin de statuer sur l’af‐faire, par le procureur de la républiqueprès le même tribunal. R. N.

  

Le ministre de
l'Education nationale,
Abdelhakim Belabed,
a présidé l'ouverture
du séminaire des
groupes spécialisés
des matières
éducatives au Conseil
national des program-
mes, qui a pour thème
la "révision des pro-
grammes à la lumière
des exigences de l'éva-
luation qualitative",
indique un communi-
qué du ministère. 

EDUCATION NATIONALE 

La réécriture des programmes de l’enseignement
secondaire en débat 

L      
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L’Agence nationale desdéchets (AND) vient d’an‐noncer, dans un commu‐niqué, le lancement d’une plate‐forme numérique de facilitationd’adhésion des producteurs etdes détenteurs des produitsd’emballage au système publicde traitement des déchets d’em‐ballage «eco‐Jem».Le système «eco‐Jem» collectedes contributions financièresdes producteurs et détenteursde produits d’emballage decommerçants ou d’importa‐teurs des différentes marchan‐dises, en vue de les réutiliserdans des solutions pratiques etdurables pour prendre en char‐ge les déchets d’emballage parl’and, en coopération avec lesparties concernées (collectivi‐tés locales, organes publics,

opérateurs économiques, ainsique la société civile). La valeurdes contributions financièresest fixée selon la grille descontributions et en fonction dela déclaration annuelle de l’ad‐hérent, à savoir le poids total del’emballage utilisé avant saséparation pendant sa commer‐cialisation, consommation etson utilisation, a précisé lamême source. Ce système quiconsacre le principe du «pol‐lueur‐payeur» tend à dévelop‐per et à valoriser les activités detri, de transport et de traite‐ment des déchets qui figurentparmi les missions principalesde l’and. En vertu du système«eco‐Jem», l’adhérent assumeses engagements juridiques etenvironnementaux à travers lacontribution à l’opération del’organisation des filières devalorisation des déchets et de lapromotion du marché de valori‐sation des déchets, tout enbénéficiant des avantages decommercialisation à traversl’apposition du label «eco‐Jem»aux emballages du produit entant qu’empreinte verte per‐mettant d’informer le consom‐mateur que le producteur de ceproduit est adhéré au systèmepublic de récupération et devalorisation des déchets et qu’il
a contribué financièrement àl’opération de gestion des pro‐duits qu’il propose.Cette opération se solde par laconclusion de conventionsentre l’and et le producteur ou

le détenteur des déchets, a faitobserver le communiqué. Letaux de déchets d’emballages’élève à 30% du total desdéchets ménagers et assimilésproduits annuellement en Algé‐
rie, soit au moins 3,3 millions detonnes d’une valeur écono‐mique de 122 milliards dedinars, selon les données dusystème national informatiquedes déchets.

TRAITEMENT DES DÉCHETS D’EMBALLAGE

Consacrer le principe du «pollueur-payeur»

                                                                    

                                                                  

                                                                        

                                                                                                                                                                                  
 

Krikou insiste sur
l’impératif
soutien aux
catégories
précaires La ministre de la Solidarité nationale, dela Famille et de la Condition de la femme,Kaoutar Krikou, a insisté, à Oum ElBouaghi, sur l’impératif soutien à l’inser‐tion économique et sociale des catégo‐ries vulnérables. Dans une déclaration àla presse en marge de sa visite à El Koua‐hi, le village natal du chahid Larbi BenM’hidi, dans la commune d’Aïn M’lila,Mme Krikou a affirmé qu’»il faut soute‐nir l’autonomisation et l’insertion  éco‐nomique et sociale des catégories vulné‐rables tout en maintenant la politiquesociale habituelle de l’Etat». Après avoirsuivi une représentation théâtrale sur laguerre de Libération nationale contrel’occupant français, interprétée par desenfants à besoins spécifiques au domici‐le familial du chahid Ben M’hidi, Krikoua souligné que ces activités «valorisentla créativité des jeunes à besoins spéci‐fiques et leur inculquent l’esprit patrio‐tique». Elle a précisé que ces activitéss’inscrivent dans le cadre de «la  straté‐gie de son département qui vient enapplication du plan de travail du gouver‐nement et du programme du présidentde la République, Abdelmadjid Tebbou‐ne, qui insiste sur l’impérative formationde la jeune génération pour la préserva‐tion de la mémoire». La ministre a donnéle coup d’envoi d’une caravane de soli‐darité  transportant du matériel médicalet diverses aides aux habitants deszones  d’ombre des deux communes d’ElAmiria et Bir Chouhada, à l’initiative dessecteurs de la solidarité nationale et dela santé. Krikou a également visité lecentre de l’enfance assistée au  chef‐lieu

de wilaya, la Maison de l’artisanat à AïnM’lila et une exposition des familles pro‐ductrices en agriculture bénéficiairesdes dispositifs publics d’aide à l’emploi,dans la commune d’Aïn Babouche.
R. N.

Plus de 500
participants au
championnat de
calcul mental Plus de 500 participants âgés entre cinqet seize ans représentant 32 wilayas ontpris part mardi au championnat nationalde calcul mental à la salle Ahmed‐Bey deConstantine, ont indiqué les organisa‐teurs. La responsable de cette manifes‐

tation de loisirs scientifiques, MahboubaBoufas, a indiqué que ce championnat aété organisé par l’Académie internatio‐nale, d’entraînement, de formation et dedéveloppement du potentiel humain, ilest placé sous le patronage du wali deConstantine, Abdelkhalek Sayouda. MmeBoufas a souligné que le championnatcoïncide avec les vacances scolaires d’hi‐ver, les épreuves de sélection porterontsur le calcul mental (Soroban), lesmathématiques Al Fida et le Rubik’scube, chacune de ces catégories comp‐tant trois niveaux. La même source aprécisé que le programme du champion‐nat prévoit des examens selon le niveauscolaire et la classe d’âge, dix minutespour résoudre 100 opérations de calculmental, la clôture donnera lieu à la remi‐se des récompenses aux lauréats duchampionnat. Cette manifestation, d'unejournée, vise à généraliser les activitésscientifiques et intellectuelles chez l’en‐fant, développer le potentiel des jeunes,

mettre à jour des vocations et des capa‐cités, selon des normes internationaleset préparer les concurrents aux compé‐titions arabes spécialisées qui se dérou‐leront à Tunis, a affirmé Mme Boufas, enmettant l’accent sur le caractère stimu‐lant de ces joutes qui poussent lesjeunes participants à se surpasser. Plu‐sieurs activités de loisirs sont organi‐sées en marge de ce «festival» accueilliavec ferveur par les parents qui considè‐rent que de telles compétitions impac‐tent positivement les rendements sco‐laires. A noter que le calcul mental(Soroban) est une activité cérébrale ettechnique de loisirs éducatifs conçus auprofit des enfants, et qui favorise ledéveloppement des capacités, de l’ima‐gination et de la confiance en soi. Cesprogrammes aident également au déve‐loppement personnel, à la concentrationet aux capacités mentales des enfantsâgés entre 5 et 11 ans. 
APS

 
 

 
  
                                                                                                                                                                                                       

 
 

 
 

  
                                                                                                                                                                 

     
    
    

       
     
        
      
    

    
     
     

      
     

    
      
     
      

    
     

     
    

  
    

     
   

     
       

    
     

     
      

      
    

      
     

      
     

        
    
       

     
     

      
     

     
    
     
      

     
    
    

  
      

    
     

       
     

     
    
     

    
     

    

Le taux de déchets
d’emballage s’élève à
30% du total des
déchets ménagers et
assimilés produits
annuellement en
Algérie, soit au moins
3,3 millions de tonnes
d’une valeur
économique de 122
milliards de dinars… 

  
      

     
               
               
          

Santé : optimiser la prise en charge des maladies
Le ministre de la Santé, abdelhak Saïhi,
a appelé hier, lors d’une rencontre
d’évaluation à Alger, à optimiser la prise
en charge de ces maladies, insistant
notamment sur l’aspect préventif.
S’exprimant à l’ouverture d’une réunion
consacrée au plan national de lutte
contre l’infarctus du myocarde (Stami),
le ministre de la Santé a appelé les
responsables chargés de la mise en
œuvre de ce plan à dégager une
stratégie claire en matière de prise en
charge des patients, mettant l’accent
sur la nécessité d’accorder à la
prévention un intérêt particulier. «Il faut
arrêter des actions immédiates visant à
optimiser les soins, sans oublier
l’aspect prévention et la sensibilisation
aux dangers de ces maladies», a
indiqué le ministre. Aussi, a-t-il ajouté, «il
est nécessaire aujourd’hui de mener
des études pour déterminer les facteurs
qui provoquent ces maladies, d’autant
que notre société a connu beaucoup de

changements dans son mode de vie qui
ont eu un impact sur la santé publique».
Il a fait savoir, par ailleurs, que le plan
d’action de lutte contre les maladies
cardiovasculaires prévoit la création de
pôles de référence de cardiologie dotés
de tous les moyens de prise en charge
nécessaires. «L’Etat a consenti un grand
effort pour équiper les structures
hospitalières», a assuré le ministre,
citant l’exemple de l’hôpital d’Annaba
qui «vient d’être équipé en matériel
récemment fabriqué aux Etats-Unis».
Pour sa part, le professeur Chettibi,
président de la Société algérienne de
cardiologie, a expliqué que Stami, lancé
l’année passée, a programmé la
création de 14 pôles de référence de
cardiologie qui permettront d’aller vers
une prise en charge rapide et moderne
de ces pathologies, à travers tout le
territoire national, et réduire ainsi la
mortalité cardiovasculaire. A ce jour,
200 médecins généralistes ont été

formés sur un protocole de prise en
charge unique des cardiopathies, sur
2.200 médecins prévus par le
programme. Leur rôle est d’organiser la
prise en charge des patients entre les
services de cardiologie des
établissements hospitalo-universitaire
et les centres de base. Une application
digitale créée par la Société algérienne
de cardiologie et une plateforme
numérique sont déjà fonctionnelles, a-t-
il précisé. lSelon lui, l’infarctus du
myocarde, causé par une maladie
coronarienne, nécessite une prise en
charge rapide ne dépassant pas les 6 à
12 heures. Son diagnostic et son
traitement sont simples et maîtrisés par
nos médecins à travers les structures
de soins d’urgence. le seul point négatif
à relever est l’absence de coordination
entre les différentes structures
hospitalières qui provoque une certaine
lenteur dans la prise en charge des
malades.   RR.. NN..
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Se basant sur les données del’Agence internationale del’énergie et l’Agence améri‐caine d’information sur l’éner‐gie, le site Insider Monkey a éta‐bli une liste de 20 pays qui ontles plus grandes réserves depétrole prouvées au monde.Selon ce Top 20 publié le 27décembre 2022, l’Algérie arriveà la 16e place mondiale avec desréserves prouvées de pétroleestimées à 12,2 milliards debarils. L’Algérie a produit 1,02million de barils/jour ennovembre 2022, dans le cadredes quotas de production fixéspar l’Opep+. Le Venezuela est lepays qui possède les plusgrandes réserves de pétrole aumonde, avec 303,8 milliards debarils. Bien que le pays disposedes plus grandes réserves depétrole, il arrive en bas des pro‐ducteurs de pétrole. Le Vene‐zuela fait face aux sanctionsaméricaines. En deuxième posi‐tion, l’Arabie Saoudite, avec desréserves de pétrole prouvées de258,6 milliards de barils. L’Iranarrive à la troisième place avecdes réserves prouvées de pétro‐le de 208,6 milliards de barils.Le brut iranien est fortementsanctionné par les Etats‐Unis. Ilest souvent acheté par la Chineet l’Inde. Les quatrièmesréserves mondiales de pétrole

sont détenues par le Canadaavec 170,3 milliards de barils. Ilest suivi par l’Irak à la cinquiè‐me position, avec des réservesprouvées évaluées à 145 mil‐liards de dollars. A la sixièmeplace, la Russie avec 108 mil‐liards de barils. Elle est suivie duKoweït, à la 7e place, avec 101,5

milliards de barils. Les Emirasarabes unis occupent la 8e placeavec des réserves de pétrole de97,8 milliards de barils. La Libyearrive à la 9e place avec desréserves de pétrole de 48,36milliards de barils. Elle est sui‐vie à la 10e place des Etats‐Unisd’Amérique et des réserves de

pétroles estimées à 47,10 mil‐liards de barils. Le Nigeriadétient quant à lui les 11esréserves mondiales de pétroleavec 36,89 milliards de barils. Ilest suivi par le Kazakhstan etses 12es réserves prouvées esti‐mées à 30 milliards de barils.Les 13es réserves mondiales de

pétroles sont détenues par laChine et elles sont évaluées à26,02 milliards de barils. LeQatar possède les 14es réservesmondiales de pétroles estiméesà 25,24 milliards de barils. Justederrière, arrive le Brésil avecses 15es réserves mondiales éva‐luées à 12,71 milliards de barils.Le pays d’Amérique du Sud estsuivi par l’Algérie à la 16e place(12,2 milliards de barils).L’Equateur arrive à la 17e placeavec 8,27 milliards de barils depétrole en réserve. Le Royaumede Norvège occupe la 18e placeavec des réserves de pétroleprouvées de 8,12 milliards debarils. L’Angola possède les 19esréserves mondiales de pétroleavec 7,78 milliards de barils.Enfin, l’Azerbaïdjan clôture ceTop 20. Le pays possède desréserves de pétrole estimées à 7milliards de barils. En Afrique,les plus grandes réserves depétrole sont détenues par laLibye, suivie du Nigeria, de l’Al‐gérie et de l’Angola. InsiderMonkey estime qu’avec le totaldes réserves mondiales depétrole évaluées à 1 757 mil‐liards de barils, une consomma‐tion journalière estimée à 97millions de barils. « Les réservesde pétrole actuelles devraientdurer encore cinquante ans ».
Y. S.

ELLE DISPOSE DES 16 ES PLUS IMPORTANTES RÉSERVES DE PÉTROLE DU MONDE

L’Algérie assise sur un trésor d’une valeur colossale
En Afrique, les plus grandes réserves de pétrole sont détenues par la Libye, suivie du Nigeria, de l’Algérie et de l’Angola…

Près de cinq fois moins cher qu’en août:le prix de gros du gaz naturel en Europeest tombé lundi à son plus bas niveaudepuis l’invasion de l’Ukraine par la Rus‐sie, grâce à un hiver clément qui permetd’économiser les stocks, mais les ana‐lystes mettent en garde contre l’imprévi‐sibilité du marché pour les mois à venir.Le prix de référence du gaz naturel enEurope est pour un mégawattheure(MWh) livrable le mois suivant, pour lecontrat TTF sur le marché néerlandais:lundi, ce prix oscillait autour de 73euros, soit le plus bas depuis le 21février 2022. Ce prix de gros a perduprès de 50% en un mois et est largementredescendu des pics estivaux: en août2022, il avait culminé à 342 euros.  Lesprix du gaz ont commencé à augmenteravant la guerre en Ukraine, mais ils ontvéritablement explosé à partir du 24février 2022.  La fermeture de plusieursgazoducs entre la Russie et l’Europe, jus‐qu’alors son premier client, a mécani‐quement renchéri les prix, puisqu’il yavait moins de gaz arrivant sur le conti‐nent. Les exportations de gaz de Gaz‐prom vers l’Union européenne et la Suis‐se, ont chuté de 55% en 2022, ad’ailleurs annoncé Gazprom lundi.  Legéant russe a livré 62 milliards demètres cubes à l’Europe en 2022 contre138 milliards en 2021, selon une estima‐tion de Thierry Bros, analyste du marchéde l’énergie et enseignant à Sciences Po.Pourquoi les prix baissent‐ils aujour‐d’hui? D’abord parce que l’Europe a rem‐pli ses réserves à ras bord l’été dernier,ensuite parce que l’automne a été trèsdoux, et enfin parce que ménages etentreprises ont volontairement réduitleur consommation: les Européens ont

nettement moins brûlé de gaz dans leurschaudières. Les stocks restent donc trèsconfortables pour un début d’année, et ily a donc moins besoin d’acheter du gaz.Le taux de remplissage des stocks euro‐péens de gaz s’élevait lundi à 83,3%. Lesstocks français sont pleins à 84%, lesAllemands à 90%, selon Gas Infrastruc‐ture Europe. Le prix du gaz se répercutesur l’électricité, car de nombreuses cen‐trales européennes brûlent du gaz pourproduire de l’électricité. En France, leprix de l’électricité de gros pour livrai‐son en 2023, qui avait dépassé les 1.000euros/MWh fin août, est tombé à 240euros vendredi, au plus bas depuis avril.Mais ces variations sur les prix de grosne se reflètent pas directement dans lesprix facturés aux consommateurs, car lesfournisseurs lissent leurs tarifs, a fortio‐ri dans cette période où les prix peuventbondir d’un jour à l’autre.  Pour l’avenir,

les analystes restent très prudents. «Tout dépend de ce que Vladimir Poutinedécide au sujet des flux de gaz vers l’Eu‐rope » dit à l’AFP M. Bros. « Il pourrait enenvoyer moins, mais il pourrait aussi enenvoyer plus sur certaines directionsdans l’espoir de diviser les pays euro‐péens entre eux, c’est ce que certainsuniversitaires appellent le +principed’incertitude du Kremlin+ qui teste ainsil’unité européenne ».  A titre d’exemple,il cite la possibilité pour la Russie d’ex‐porter du gaz via un gazoduc passant parle Belarus, dans l’espoir d’intéresser despays comme l’Italie ou l’Allemagne. Mais« si l’Europe ne reçoit pas au minimum30 milliards de mètres cubes de gazrusse, ce sera compliqué de remplir lesstockages cet été et les prix risquent deremonter » dit‐il.  Néanmoins, le conti‐nent est « mieux préparé » que l’anpassé, dit‐il. En janvier 2022, les

réserves de gaz européennes n’étaientpleines qu’à 54%, avant le déclenche‐ment du conflit. Même incertitude côtéindustriel. « S’il y a une vague de froid finjanvier, les prix repartiront à la hausse »,prévient Nicolas de Warren, président del’association qui regroupe en France lesindustries les plus consommatricesd’énergie (chimique, pharmaceutique,sidérurgie, agroalimentaire, etc.) Ilcraint aussi la concurrence pour les car‐gaisons de gaz naturel liquéfié (GNL)entre l’Europe et l’Asie, où les prix prati‐qués sont « désormais supérieurs auxprix européens ».  Pour assurer à l’avenirdavantage de visibilité aux industrieseuropéennes, « ce qui va se négociermaintenant, c’est de revenir sur le gaz àdes contrats long terme avec les paysexportateurs, la Norvège, le Qatar, leNigeria, l’Irak éventuellement », sou‐ligne‐t‐il. AFP

Le gaz vaut moins cher qu’avant la guerre en Ukraine,
mais rien n’est garanti pour 2023

Le directeur général de l’Organisme algé‐rien d’accréditation (Algerac), Noureddi‐ne Boudissa, a souligné «  la nécessité defranchir trois étapes pour permettre auxmarques algériennes d’envahir les mar‐chés mondiaux. » Intervenant sur lesondes de la radio Chaîne 3, Boudissa arelevé la nécessité d’adopter trois étapesfondamentales à l’avenir que sont : pro‐duire selon les normes internationales,assurer la sécurité alimentaire, et contrô‐ler les importations, afin de valoriser le

«Made in Algeria ». L’invité de la radio  aannoncé que : «  en février prochain,Algerac sera agrée au niveau internatio‐nale, de manière à accélérer le chemin del’invasion des produits nationaux sur lesmarchés mondiaux, tels que la DegletNour, l’huile d’olive et autres », ajoutantdans le même contexte :  « nous atten‐dons les listes de marques des ministèresde l’agriculture, du commerce et de l’in‐dustrie. » Boudissa a souligné qu’ « aucunmouvement de développement n’est

activé sans s’appuyer sur la norme dequalité », ajoutant  que « la nouvelle loisur l’investissement est devenue uneincitation positive permettant de sur‐monter les retards ».  Boudissa a propo‐sé de définir un programme de travailquinquennal et de revoir de nombreuxaccords avec les Européens pour obtenirde meilleurs résultats, rappelant que lapyramide de la qualité est ce qui protègeet valorise les produits nationaux.
R. E.

DIRECTEUR GÉNÉRAL D’ALGERAC

Noureddine Boudissa propose trois étapes
pour valoriser le “Made in Algeria”
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Les autorités locales d’El Tarfont lancé plusieurs actionspour la prise en charge desdégâts des incendies survenusles 17 et 18 août 2022, à travers14 communes frontalières decette wilaya de l’extrême Nord‐est du pays Les services de lawilaya d'El Tarf ont réussi doncà clore le dossier des indemni‐sations des sinistrés au nombrede 100 dont 24 éleveurs, qui sesont vu attribuer 195 vaches,541 moutons et 35 chèvres,avec à l’appui, des certificats decontrôle vétérinaire, selon leschiffres avancés par le wali,Harfouch Ben Araar.Le président de la République,M. Abdelmadjid Tebboune,avait, pour rappel, ordonnéd’engager les indemnisationsdans la plus grande célérité.L'Etat a ainsi veillé à ce que toutsoit fait pour que les habitantsretournent à leurs foyers et queles incendies n’empêchent pasla reprise des activités despopulations sinistrées. A cetitre, 23 bergeries ont été res‐taurées sur les 62 touchées parles incendies, alors que les tra‐vaux se poursuivent pourmener l’opération à son termeet rétablir la situation des 52sinistrés dans les communesd’El Tarf, El Kala, Bouhadjar etHammam Béni Salah, selon ladirectrice des services agricolesde la wilaya d’El Tarf, ChinezAmira Zaïdi. En outre, la Direc‐

tion des services agricoles pro‐cèdera à l’indemnisation desarboriculteurs dans les 14 com‐munes sinistrées, dès janvier2023, sachant que 26.000plants d’arbres fruitiers ont étémis en terre par l’entreprise degénie rural Safa Babor de Jijel,selon les détails fournis par

Mme Zaïdi. Plus de 179 apicul‐teurs sinistrés recevront, euxaussi, des ruches dès le prin‐temps prochain. Les incendiesavaient aussi ravagé 3.254ruches pleines, alors que 38 api‐culteurs ayant perdu des ruchesvides, ont en reçu 524 unitéssimilaires. Il en est de même

pour les citoyens dont les mai‐sons ont été détruites par lesflammes, puisque dans le cadredes efforts visant la prise encharge des dégâts occasionnéspar les incendies de l'été der‐nier, 56 habitations dont six (6)dans la localité d’El Malha ontété restaurées par l'Entreprise

publique chargée du projet dela Station de dessalement d’eaude mer de Koudiet Eddraouch,selon la directrice de l’habitatde la wilaya, Samya Abbas.La Conservation des forêts de lawilaya d’El Tarf a lancé, elle, destravaux d’assainissement de600 hectares (ha) de forêtsravagés par les feux, pendantque deux opérations à l’arrêt,devraient être relancées dèsjanvier 2023 pour assainir4.000 ha, d'après le Conserva‐teur des forêts, M. MoudherOuanada, selon lequel, au moisd’octobre passé, 1.250 ha ontété reboisés, tandis qu’une opé‐ration de reboisement a été lan‐cée pour repeupler 300 ha tou‐chés par les incendies. En outre,l’Entreprise nationale de génierural sera chargée d’exécuterun programme de plantation deplus d’un (1) million et demi deplants, en plusieurs étapes, envue de reboiser les espacesravagés par les feux. Dans lamême perspective, la Conserva‐tion des forêts d’El Tarf a signédes conventions avec des asso‐ciations locales de protection del’environnement dont les res‐ponsables bénéficieront de for‐mations sur les techniques deplantation dispensées par descadres de l’institut national derecherche forestière d’Alger.Les incendies des 17 et 18 août2022 ont provoqué la perte de6.000 ha de couvert végétalforestier. Plusieurs mois aprèsce sinistre, les populationsayant souffert de ces incendies,reprennent normalement leursactivités, grâce aux mesuresd’aide et d’indemnisation accor‐dées par l’Etat. APS

El Tarf: actions diversifiées pour prendre en charge
les dégâts des incendies de l'été 2022 

Oum El Bouaghi :
lancement
d’un convoi
de solidarité Mue par son intérêt pour la solidaritéinter‐régions, la ministre de la Solidariténationale, de la Famille et de la Condi‐tion féminine, Kaouthar Krikou, a tenupersonnellement à superviser, mardidernier  à Oum El Bouaghi,  le lancementd’un convoi de solidarité au profit deszones d’ombre des communes d’ElAmria et de Bir Echouhada. Soucieuse depropager le concept de solidarité, laministre a indiqué, en marge de cettelouable initiative prise par les secteursde l’action sociale, de la solidarité et dela santé, qu’«il est important  d’organi‐ser de tels convois médicaux solidaires,notamment vers les milieux ruraux».Précisons que «ces convois compren‐nent des médecins généralistes et autresspécialistes, de l’aide alimentaire, deséquipements et des fournitures médi‐cales». Evoquant la nécessité de la soli‐darité agissante envers les plus démuniset les femmes rurales, Kaoutar Krikou asouligné, au passage, «l’intérêt particu‐lier porté aux femmes rurales et aux per‐

sonnes âgées, et la prise de conscience àcet égard de la gravité des maladies chro‐niques, du cancer du sein et de la grippesaisonnière». Dans ce contexte, elle a évo‐qué «le rôle des cellules solidaires de quar‐tier dans l’accompagnement des femmesproductives, notamment dans le domainede la formation, de l’accompagnement etde la commercialisation», en ajoutant que«le secteur de la solidarité nationale s’em‐ploie à découvrir celles qui souhaitents’engager dans des activités productives,notamment dans les régions éloignées afinde leur assurer la qualification, puis lesaccompagner afin qu’elles puissent déve‐lopper leurs activités, conformément à lastratégie du secteur». Etayant son argu‐mentaire sur les ambitions du secteurdont elle a la charge, Krikou a égalementmentionné que «le secteur de la solidariténationale sert le volet humanitaire avant levolet professionnel», appelant les tra‐vailleurs des cellules de quartier solidairesà «persévérer et à donner le meilleurd’eux‐mêmes». C’est ainsi qu’après le lan‐cement de cette opération, la ministre dela Solidarité nationale, de la Famille et dela Condition féminine s’est rendue dans lacommune de Aïn Bebouche où elle a visitéune exposition à laquelle ont participé desfamilles productives bénéficiaires du pro‐gramme de soutien à l’emploi de la wilaya,actives dans la culture de légumineuses etla production d’huile d’olive et de miel.Enfin, elle a poursuivi sa visite dans lawilaya d’Oum El Bouaghi en se rendant

dans la commune de Aïn M’lila pour ins‐pecter les ateliers de production desfemmes au foyer et visité la maison dumartyr Larbi Ben M’hidi, en présence dequelques membres de la famille révolu‐tionnaire. En marge de cette visite du lieude naissance du héros de la Révolution, laministre indiqué : «Il faut soutenir l’impli‐cation des groupes vulnérables dans lesdomaines économique et social, loin de ladépendance, tout en préservant la poli‐tique sociale de l’Etat». Sur les lieux, aprèsavoir assisté à une présentation sur la glo‐rieuse Révolution de Novembre 54, pré‐

sentée par des enfants aux besoins spé‐cifiques, Krikou a déclaré : «C’est unehalte pour découvrir la créativité despersonnes aux besoins spécifiques etd’inculquer l’esprit patriotique à cesenfants entrant dans la stratégie du sec‐teur de la solidarité nationale dans lamise en œuvre du plan et du programmed’action du gouvernement». «Le prési‐dent de la République, Abdelmadjid Teb‐boune, a de tout temps insisté sur lanécessité de former les jeunes en matiè‐re de préservation de la mémoire», a‐t‐elle conclu. R. R.

L’Etat a veillé à ce que
tout soit fait pour que
les habitants
retournent à leurs
foyers et que les
incendies n’empêchent
pas la reprise des
activités des
populations...

Médéa: levée des restrictions sur 25 projets
d’investissement

Le wali de Médéa, Djahid Mous, a
supervisé l’opération d’octroi des
décisions et des permis de construire
pour concrétiser cinq établissements
de santé à Bougue, Beni Slimane et
Kasr El Boukhari, dans le cadre de la
levée des obstacles à l’investissement,
a indiqué la wilaya dans un communi-
qué. Selon la même source, «les res-
trictions ont été levées sur 25 projets
d’investissement, ce qui a permis la
création de plus de 900 postes
d’emploi, et ce nombre devrait aug-
menter». Une évaluation de l’étendue
des engagements de lever les réserves

sur les projets d’investissement dans
le secteur de la santé a été soulevée,
notamment la clinique de filtration
sanguine à Ksar El Boukhari, la
clinique médico-chirurgicale avec unité
de filtration sanguine à Beni Slimane,
la clinique de filtration sanguine à
Boughezoul, la clinique de chirurgie et
d’obstétrique, ainsi que la clinique
médicale El Hadja Zoubida, à Médéa.
«Les réserves enregistrées ont été
levées et les permis de construire et
les décisions de concession ont été
accordés pour les projets présentés».   

RR..RR..



    

L oin de toute ana‐lyse sérieuse etrépondant plutôtà de la pure pro‐pagande, cesassertions, fri‐sant souventl’absurde, serévèlent parailleurs totale‐ment erronées dans les faits.Nous l’avons vu avec l’Afrique, lemonde arabe, avec notammentl’Arabie saoudite, les Émiratsarabes unis et l’Égypte, et sur‐tout avec les deux autres grands,la Chine et l’Inde. L’occasion ici de revenir sur lesrelations, plus profondes qu’onne le pense, entre Moscou etDelhi… Durant près de 70 ans,après l’indépendance de l’Indeen 1948, le parti du Congrès –celui de Nehru et de sa familleavec Indira et Rajiv Gandhi, sansaucun lien avec le célèbreMahatma (la grande âme) Gand‐hi –, socialiste et étatiste, amaintenu le pays sur une lignetiers‐mondiste et non‐alignée,distante des Occidentaux maisplutôt proche de l’Union sovié‐tique. Roland Lombardi est doc‐teur en Histoire, géopolitologueet spécialiste du Moyen‐Orient.Ses derniers ouvrages : Poutined’Arabie (VA Éditions, 2020) etSommes‐nous arrivés à la fin del’histoire ? (VA Éditions, 2021). Depuis 2014 et sa victoire surun parti du Congrès vieillissant,l’ultra‐nationaliste NarendraModi et le BJP (Bharatiya JanataParty, «parti indien du peuple»)sont au pouvoir. Ils ont orientéavec succès le pays jusqu’en2020 sur une voie économique«libérale» et sur la mondialisa‐tion. Les conséquences de lapandémie du Covid ont étédésastreuses pour le pays, tantsur le plan économique quesanitaire. Le sulfureux «populis‐te» Modi a très mauvaise pressedans les chancelleries et lesintelligentsias occidentales. Circonstances aggravantes, salégislation hindouiste, l’hindut‐va – littéralement «l’Inde auxhindous» (les hindous représen‐tent 80% de la population enInde) – de 2019 a accentué lamarginalisation des musulmanset entraîné plusieurs attaquescontre des mosquées. En Inde,les musulmans représentent14% de la population et avec172 millions d’âmes, le payspossède la plus grande popula‐tion musulmane de la planète

après l’Indonésie. Depuis plusieurs décennies,Delhi est confrontée au terroris‐me islamiste issu de sa commu‐nauté musulmane (travailléedepuis longtemps par les ser‐vices spéciaux d’Islamabad) etprincipalement dans la régiontransfrontalière du Pakistan etau Cachemire. L’une desattaques les plus spectaculairesfut celle de Bombay ennovembre 2008. Elle fit 188morts (dont 26 ressortissantsétrangers) et plus de 300 bles‐sés. Si l’on ajoute à cela la révo‐cation brutale en 2019 de l’auto‐nomie du Cachemire et larépression féroce des Cachemi‐ris, on ne peut que constater unetension intercommunautairetoujours plus prégnante. De toute évidence, la républiqueindienne actuelle n’est plus l’In‐de de Nehru et surtout, du vieuxsage Gandhi, l’homme au célèbrepagne et grand théoricien de la«non‐violence».Ce dernier fut assassiné en 1948par un hindou nationalistemembre d’un groupe extrémisteet lointain ancêtre du BJP. L’Inde,le futur géant démographiquedu monde Aujourd’hui, l’Inde estle deuxième pays le plus peuplédu monde, après la Chine, avec1,25 milliard d’habitants. Dansmoins d’une dizaine d’années,elle devrait dépasser l’Empiredu milieu pour devenir le pre‐mier géant démographique dumonde. Sa participation auxréunions des BRICS et du G20, saprésence (avec ses rivaux pakis‐tanais et chinois) au sein de l’Or‐ganisation de coopération deShanghai (OCS) – «alliance»politico‐économique visant àcontrebalancer l’hégémonieaméricaine –, initiée en 2001par la Chine, la Russie, le Kaza‐khstan, le Kirghizstan, l'Ouzbé‐kistan et le Tadjikistan (rejointspar l’Iran en 2021), ne font pourautant pas encore de ce pays unacteur majeur des relationsinternationales. Même si cer‐tains spécialistes prédisent safuture intégration au Conseil desécurité de l’ONU, celle‐ci n’estpas pour demain. En dépit d’une importante dia‐spora performante et dyna‐mique, en Grande‐Bretagne, enAfrique mais surtout sur la côteest des États‐Unis et en Asie(environ 15 millions d’expa‐triés), elle demeure toujourstrès en retard par rapport àl’avance extraordinaire de Pékin

en termes de compétitivité, d’in‐fluence, de lobbying et surtoutde «conquêtes» financières etcommerciales. Or, certains stratèges occiden‐taux ont émis l’idée que l’Indepourrait devenir une alternativeséduisante pour contrecarrerles ambitions agressives, tenta‐culaires et mondiales chinoises.Lire aussi Le ministre indien desAffaires étrangères indienSubrahmanyam Jaishankar àMoscou, le 8 novembre 2022. AMoscou, le chef de la diplomatieindienne se félicite du partena‐riat énergétique avec la RussieSur le plan géostratégique, lasurveillance océanique del’océan Indien et l’objectif de nepas laisser Pékin prédominerjusqu’à l’Afrique la zone indo‐pacifique via ses nouvellesroutes de la soie sont loin d’êtrenégligeables.  L’avenir n’étantjamais certain, s’allier égale‐ment avec la quatrième puissan‐ce militaire mondiale est unavantage. L’idée d’une sorted’«alliance inter‐civilisationnel‐le huntingtonienne» avaitd’ailleurs séduit Donald Trump.La personnalité sulfureuse deModi présenté comme son alterego indien a plu à l’ancien loca‐taire de la Maison‐Blanche. Irri‐té et lassé par la mansuétude deses prédécesseurs envers un

allié pakistanais jouant undouble‐jeu avec l’islamisme, leprésident américain avait entre‐pris un basculement stratégiqueavec l’Inde dont les relationsavec Washington ont été long‐temps tendues.D’où les rencontres historiqueset chaleureuses entre les deuxchefs d’État en 2020 afin de scel‐ler le renforcement de leursliens commerciaux et militairesdans le cadre du containment dela Chine et de la guerre commer‐ciale initiée contre les Chinoispar le 45e président américain. Évidemment, Modi est loind’être le parangon du leaderdémocrate pour les progres‐sistes et idéologues de l’admi‐nistration Biden.Or ce dernier, malgré ses beauxdiscours moralisateurs, a étéforcé depuis deux ans de revenirtoujours à chaque fois et surtous les dossiers, à la politiqueréaliste de Trump, sans pourautant parvenir, on l’a vu, à divi‐ser Delhi et Moscou sur le dos‐sier ukrainien… Inde/Russie,une vieille et solide alliance, carcomme la Russie, l’Inde a unlourd passif historique avec laChine, alliée du Pakistan. À l’ins‐tar du conflit de 1962 dans lazone himalayenne, encoreaujourd’hui les incidents y sontfréquents. 

Pour Moscou et Delhi, bien quemembres tous les deux de l’OCS,développer des relationsétroites et un partenariat straté‐gique – comme à l’époque sovié‐tique face à la République popu‐laire de Chine – est plus quejamais d’actualité notammentavec la guerre en Ukraine. Eneffet, les sanctions occidentalescontre la Russie ont poussécelle‐ci un peu plus dans les brasde Pékin (grave erreur straté‐gique des Occidentaux parailleurs). Moscou a donc étéforcé de diversifier et dévelop‐per ses débouchés économiqueset commerciaux particulière‐ment vers l’Inde et la Chine. Orles Russes craignent, à justetitre, une trop forte vassalisa‐tion de leur pays au profit del’Empire du milieu. Dès lors, laRussie s’est empressée d’appro‐fondir ses relations avec le vieilallié indien, totalement alignépar ailleurs sur la lutte antiter‐roriste et contre l’islam poli‐tique et radical du Kremlin auMoyen‐Orient ou en Asie centra‐le. Ainsi, même si l’Inde semble encoulisse perdre patience et pres‐ser la Russie d’en finir avec ceconflit, il n’en reste pas moinsque Delhi n’ayant pas défendul’invasion, contrairement à l’an‐nexion de la Crimée en 2014, se
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Nos «spécialistes» de plateaux TV nous affirment,
depuis le début du conflit en Ukraine, que la Russie
est isolée. Des assertions totalement erronées,
comme en témoignent les relations de Moscou avec
l’Afrique, le monde arabe, la Chine... et l’Inde. 

P armi les analyses qui por‐tent sur les relations entrela Russie et l’Occident, uneinterprétation fréquenteconsiste à dire que l'achar‐nement mortifère de l'OTAN contre laRussie relève avant tout d’une déplo‐rable erreur de calcul. En un mot, celle‐ci aurait eu poureffet pervers de repousser ce grandpays vers son espace asiatique etextrême‐oriental, alors même qu'il nedemandait pas mieux, au lendemainde la chute de l'URSS, que de coopé‐rer avec l'Ouest. Autrement dit, laRussie avait l’ardent désir derejoindre le concert des nations euro‐péennes, et c’est la politique à courtevue des Occidentaux qui l’en a empê‐chée, à son grand regret, tant étaitpuissant le courant pro‐occidentalqui emportait le pays depuis le chan‐gement de régime survenu en 1991.Mais ce n’est pas tout. Les tenants de cette analyse estiment

généralement, avec un dépit non dis‐simulé, que cette erreur stratégique aprivé l'Occident d'un allié de poidsface à la montée inexorable d’unepuissance chinoise plus menaçanteque jamais. Je ne partage pas cettevision des choses, et pour deux rai‐sons. D'abord, parce que la Russie de Vladi‐mir Poutine ne s'est jamais fait d'illu‐sion sur la capacité des Occidentaux àtolérer un autre pôle de puissance,concurrent du leur, susceptible depeser un tant soit peu dans l'espaceeuropéen. Que Moscou ait fait preuve d’uneinterminable patience face aux viola‐tions répétées, par les Occidentaux,des engagements pris auprès deMikhaïl Gorbatchev en 1991, nesignifie pas que les dirigeants russes,à partir de l’accession au pouvoir deVladimir Poutine, aient nourri lemoindre espoir de voir la Russiereconnue et respectée par ses «parte‐naires». De ce point de vue, l’incroyable forfai‐ture du bombardement de la Serbie

sous de faux prétextes humanitaires,en 1999, avait eu des vertus pédago‐giques suffisantes. Déniaisant au pas‐sage les libéraux et autres pro‐occi‐dentaux les plus candides, elle eut tôtfait de convaincre la grande majoritédes Russes quant à la véritable natu‐re du «partenariat» avec l’Occident.Car cette agression illégale fit ladémonstration qu’un pays européenpouvait subir de la part de l’OTAN lesmêmes violences que celles que l’hy‐perpuissance américaine, dans l’at‐mosphère apocalyptique du«moment unipolaire», infligeait sansétats d’âmes aux nations souverainesdu Moyen‐Orient. La deuxième raison pour laquelle lavision des relations russo‐occiden‐tales précitée me paraît faire fausseroute, c’est qu’elle s’adosse à cettemontagne de préjugés sur la Chinequi la décrivent comme «conquéran‐te», «dominatrice», «expansionniste»et puis, tant qu’on y est, «impérialis‐te». Or aucun de ces qualificatifs ne s’ap‐plique sérieusement à ce pays.Comme le montre son histoire la plusancienne, du moins pour ceux qui laconnaissent, et comme l'illustre tousles jours son insertion pacifique dansun monde globalisé, la Chine n’aaucune ambition impérialiste. Elle necherche pas à repeindre le mondeaux couleurs chinoises, mais à déve‐lopper son économie en faisant des
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On revient sur le mythe d'une Russie qui
constituerait une zone-tampon entre l'Occident
et la Chine. Moscou et Pékin sont en fait voués à
une coopération plus fiable que celle qu'offre
l'Ouest. 

SANS UNE RUS   
«NU» FACE A    

POURQUOI L’AXE MOSCOU-DELHI RÉSISTERA
AUX TENTATIONS OCCIDENTALES

PAR BRUNO GUIGUE
Chercheur en philosophie politique,

analyste politique 
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     quem      OCS,d   ionsé     até‐g      vié‐t      opu‐l       quej   menta      Ene    alesc     usséc       brasd     até‐g    para     étéf     lop‐p    quese   ère‐m      . Orl     ustet     lisa‐t      t del     s, laR    pro‐f      vieila    ignép      iter‐r     poli‐t     n auM     ntra‐l      e enc     res‐s      c cec      oinsq     ndul    ’an‐n      4, se

refuse toujours de critiquer offi‐ciellement l’agression russe, depeur de voir les flux de pétrole(l’Inde est le second acheteurpour Moscou et les livraisonsd’hydrocarbures sont vendues àprix réduit et préférentiel afinde freiner la hausse des prix descarburants) et d’armementvenus de Russie. Or si cette dernière a aujour‐d’hui des difficultés évidentespour fournir des pièces déta‐chées et des munitions à l’arméeindienne, elle demeure toujoursle premier fournisseur de l’Indedepuis près d’un demi‐siècle et85 % des systèmes en servicedans les forces indiennes sontrusses. De plus, même si lesIndiens essaient de développerleurs relations avec certainspays européens ou encore despays du Moyen‐Orient commeIsraël, l’Égypte et les Émiratsarabes unis, le pays‐continentn’est pas près de rompre avec laRussie, craignant plus que toutqu’elle s’affaiblisse et s’inféodetrop aux Chinois, ses grandsrivaux historiques. Bref, les fan‐tasmes et les rêves de certains«experts» concernant un pro‐chain divorce russo‐indien nesont pas près au final de se réa‐liser dans le monde du réel, enpleine recomposition géopoli‐tique… R. L.
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   extes humanitaires,e     des vertus pédago‐g  . Déniaisant au pas‐s    et autres pro‐occi‐d    andides, elle eut tôtf    la grande majoritéd    à la véritable natu‐r   at» avec l’Occident.C   ion illégale fit lad  u’un pays européenp    a part de l’OTAN lesm   que celles que l’hy‐p  éricaine, dans l’at‐m  ocalyptique du«  ire», infligeait sansé    nations souverainesd     on pour laquelle lav   ons russo‐occiden‐t    paraît faire fausser   le s’adosse à cettem   jugés sur la Chineq    omme «conquéran‐t  », «expansionniste»e    n y est, «impérialis‐t      qualificatifs ne s’ap‐p  ent à ce pays.C    son histoire la plusa   ns pour ceux qui lac   mme l'illustre tousl    rtion pacifique dansu   alisé, la Chine n’aa   mpérialiste. Elle nec    epeindre le mondea   oises, mais à déve‐l   mie en faisant des

affaires avec ceux qui y trouventaussi leur intérêt. Contrairement à Washington, Pékinne s’immisce pas dans les affairesintérieures des autres pays, ne fait laguerre à personne et ne manipule pasd’organisations terroristes poursemer le chaos chez les autres. A l’op‐posé de l’auto‐aveuglement occiden‐tal sur la nature même de la puissan‐ce chinoise, il est frappant de consta‐ter la compréhension de cette pro‐fonde réalité géopolitique par la Rus‐sie. En raison de sa proximité géogra‐phique et d’une expérience du passémûrement réfléchie, elle sait bien quele géant chinois est surtout soucieuxde son développement économiqueet de son expansion commerciale, etque de telles préoccupations n'incli‐nent pas particulièrement à vouloirimposer son propre agenda à sesinnombrables partenaires, et encoremoins à utiliser la force armée pourconvertir le reste du monde. La Rus‐sie et la Chine ne sont pas seulementcomplémentaires sur le plan écono‐mique. Elles partagent la vision d’une mondemultipolaire où ceux qui se prenaientpour les maîtres du monde vont avoirdu fil à retordre. Refuser de le voir,c’est se condamner à ne rien com‐prendre au monde contemporain. Ilva falloir que les Occidentaux se fas‐sent une raison : en réalité, la Russie

n'avait, n'a et n'aura jamais l'occasionde fournir à un Occident dont ellepartagerait, paraît‐il, les sacro‐saintes valeurs, une sorte de bouclierou de zone‐tampon entre le mondeprétendument libre et la puissancemontante asiatique. Les jeux sontfaits, et depuis longtemps : la Russie

et la Chine sont des partenairesfiables parce qu’elles savent cequ’elles veulent, et il se trouvequ’elles veulent à peu près la mêmechose. A cet égard, les Européens, etles Français au premier chef, seraientbien inspirés de reprendre le flam‐beau du général de Gaulle qui avait

su, en 1964, reconnaître la Répu‐blique populaire de Chine, puis s’étaitrendu à Moscou, en 1966, pour jeterun grain de sable dans la machineriebien huilée de la guerre froide et del'affrontement des blocs. Un tel héri‐tage vaut mille fois plus que le plussophistiqué des scénarios rétroactifs. 
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  SSIE ZONE-TAMPON, L’OCCIDENT
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«C’est une crise deconfiance. Ce n’estpas la fin de la rela‐tion diplomatique mais c’estl’interlocuteur que nousdemandons simplement dechanger», a déclaré l’Agence depresse officielle du pays citantla mxême source, ajoutantqu’ ”il ne s’agit pas d’une ruptu‐re avec la France mais nous nevoulons plus collaborer avec cetambassadeur ”. Une sourcediplomatique jointe par l’Agen‐ce Anadolu à Ouagadougou, adéclaré que les autorités burki‐nabè ont envoyé depuis le 20décembre 2022 un courrierofficiel à Paris pour exiger leremplacement de son diploma‐te. L’information est relayée parplusieurs médias, dont le mediapanafricain «Jeune Afrique».
DEPUIS CETTE DATE, LA
FRANCE N’A PAS RÉAGILes raisons de cette brouillediplomatique ne sont pasconnues, mais des observateurs

soulignent que la réaction desautorités burkinabè pourraitêtre en lien avec un courrier endate du 12 décembre 2022 dudiplomate français appelant lesressortissants français vivantdans la ville de Koudougou (100km de Ouagadougou) à quittercette ville pour des raisons desécurité.
UN MALAISE DE LONGUE
DATEEn juillet 2022, le Burkina Fasoavait protesté contre les propos

du même ambassadeur de Fran‐ce Luc Hallade qui avait qualifiéla situation sécuritaire au Bur‐kina Faso de guerre civile touten minimisant les efforts desForces de défense et de sécuritéburkinabè dans la lutte contrele terrorisme, lors d’une audi‐tion du groupe d’amitié France ‐Afrique de l’Ouest au sénat fran‐çais.Dans le même contexte, le 23décembre, le gouvernement detransition du Burkina Faso a

déclaré «persona non grata» laCoordinatrice résidente/Coor‐dinatrice humanitaire desNations Unies et responsabledésignée dans le pays, BarbaraManzi. La ministre burkinabèen charge des Affaires étran‐gères Olivia Rouamba, avaitexpliqué que «c’est l’individuqui n’est pas en phase avec lavision du moment au BurkinaFaso», ajoutant que le gouver‐nement burkinabè reproche àBarbara Manzi d’avoir pris la

«décision unilatérale» d’éva‐cuer les familles du personneldes agences du système desNations Unies sous prétexte quela situation sécuritaire de Oua‐gadougou était menacée.Avant l’expulsion du respon‐sable des Nations‐Unies, deuxcitoyens français avaient étéinterpellés pour activités d’es‐pionnage des forces de défenseet de sécurité et expulsés duterritoire burkinabè dans lanuit du 17 au 18 décembre2022. Depuis le 03 décembre2022, le gouvernement burki‐nabè a décidé la suspension,jusqu’à nouvel ordre, de la dif‐fusion des programmes deRadio France Internationale(RFI) sur toute l’étendue du ter‐ritoire national à cause «desmanquements» constatés dansle travail du média français,selon un communiqué officiel.Depuis le coup d’Etat du 30 sep‐tembre 2022, le deuxième enhuit mois au Burkina Faso, lesrelations diplomatiques entre leBurkina Faso et la France, déjàaffectées par la montée d’unsentiment antipolitique françai‐se en Afrique, semblent se trou‐bler de plus en plus avec l’avè‐nement de plusieurs «inci‐dents». Confronté à une crisesécuritaire alimentée par desattaques terroristes depuis2015, en plus des actionsinternes de reconquête du terri‐toire, le Burkina Faso s’est éga‐lement engagé à diversifier sespartenariats dans le domainemilitaire afin d’intensifier lalutte contre le terrorisme.
I.M./Agence Anadolu

Le Burkina Faso a
affirmé «ne plus avoir
confiance en
l’ambassadeur de
France Luc Hallade» et
réclame depuis une
quinzaine de jours aux
autorités françaises,
son remplacement,
selon l’Agence
d’information du
Burkina (AIB, officiel),
citant une source
proche du dossier.

DÉJÀ, EN JUILLET 2022, IL AVAIT PROTESTÉ CONTRE LES PROPOS DE LUC HALLADE

Le Burkina Faso demande le remplacement
de l’ambassadeur de France

Le ministère tunisien des Affaires
étrangères a appelé la communauté
internationale à assumer ses
responsabilités juridiques et morales
envers le peuple palestinien sans défense
La Tunisie a vivement condamné mercredi
l'intrusion du ministre israélien de la

Sécurité nationale, Itamar Ben Gvir, sur
l'esplanade des mosquées à Jérusalem-
Est, au milieu d'une escorte policière
intensive. Dans un communiqué publié au
lendemain de l'incident, et consulté par le
correspondant de l'Agence Anadolu, le
ministère tunisien des Affaires étrangères

a affirmé que la Tunisie condamne
fermement l'intrusion du responsable du
gouvernement d'occupation israélienne
dans l'esplanade d'Al Aqsa, soulignant
qu'il s'agit d'une provocation flagrante des
sentiments des frères palestiniens et de
tous les musulmans du monde et ce, au

mépris des résolutions de la légitimité
internationale . Le ministère a appelé «la
communauté internationale à assumer
ses responsabilités juridiques et morales
envers le peuple palestinien sans
défense, et à agir rapidement et
efficacement afin de faire face
résolument à ces pratiques d'escalade et
de mettre fin à ces graves violations».
Le ministère des Affaires étrangères a
renouvelé sa «pleine solidarité avec le
peuple palestinien dans sa lutte héroïque
pour recouvrer ses droits inaliénables et
établir son État indépendant avec
Jérusalem comme capitale».
Mardi matin, Ben Gvir a pris d'assaut la
mosquée Al-Aqsa par la porte des
Maghrébins ( Bab al-Maghariba), percée
dans la muraille sud de Jérusalem, au
milieu d'une escorte policière intensive.
Ben Gvir avait auparavant pris d'assaut la
mosquée Al-Aqsa à plusieurs reprises à
titre personnel, puis en tant que député à
la Knesset, et il avait promis pendant sa
campagne électorale de prendre d'assaut
la mosquée s'il devient ministre.
Jeudi, le gouvernement de Netanyahou a
gagné la confiance de la Knesset, au
milieu des craintes régionales et
internationales d'une escalade des
tensions et des activités de colonisation
sous une autorité entièrement de droite
et ce, pour la première fois en Israël.

II..MM..

APRÈS L’ALGÉRIE
La Tunisie condamne «fermement» l'intrusion du ministre

israélien Ben-Gvir dans l'esplanade d'Al Aqsa

Le premier bilan établi par des sources
sécuritaires faisait état de quatre morts
dont deux sapeurs-pompiers et deux
civils
Le bilan provisoire actualisé de deux
attaques simultanées contre le poste de
péage de Kassela à l'entrée de Bamako
et le poste de la protection civile de
Markakoungo, près de la capitale
malienne, est passé de 4 à 7 morts, dont
deux éléments de la protection civile, un
agent des eaux et forêts, a appris
l'Agence Anadolu de sources
concordantes, mardi.
Le directeur de la protection civile, le
colonel sapeur-pompier Dramane Diallo a
indiqué, que dans la nuit du 02 au 03
janvier 2023, aux environs de 21 heures,
le poste de secours routier de la
protection civile de Markakoungo, sur
l'axe Bamako-Ségou a été attaqué par

des individus armés non identifiés.
Le colonel sapeur-pompier Dramane
Diallo déclare que le bilan fait état de
cinq (5) morts dont deux (2) éléments de
la protection civile et trois civils parmi
lesquels un enseignant, ainsi qu'un
blessé.
Il rassure, en outre, ''la population que
toutes les dispositions sont prises par les
forces de défense et de sécurité pour
rechercher, identifier et interpeller les
auteurs de cet acte ignoble afin qu'ils
répondent de leurs actes''.
Par ailleurs, l'attaque contre le poste de
péage de Kassela sur la route de Ségou a
fait deux morts, dont un agent des eaux
aux forêts et le gardien. Les mêmes
sources indiquent que les assaillants ont
incendié un véhicule au poste de péage,
deux autres au poste de secours routier
et une ambulance emportée.

Pour rappel, le gouvernement du Mali
avait adopté, en août dernier, un projet
de loi portant militarisation de la police
nationale et de la protection civile.
Selon un communiqué rendu public à
l'issue du conseil des ministres, «cette
militarisation permettra de déployer les
deux unités dans les zones reconquises
par l’armée afin d’y assurer la sécurité
des populations et de leurs biens et
empêcher le retour des groupes
terroristes mais aussi de couvrir l’arrière
des forces engagées au combat en vue
de préserver les acquis et sécuriser
l'administration et les populations».
«Sur cette base, les fonctionnaires de la
police nationale et de la protection civile
engagés en opération, bénéficieront des
mêmes avantages que les autres
militaires», avait conclu le communiqué.

RR..II..//aaggeenncceess

MALI  
Le bilan des deux attaques simultanées s'alourdit à sept morts
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Les "Lions Indomptables" locaux ont ralliéTunis ce mardi, dans le cadre d'un ultimestage avant le tournoi, qui sera ponctué pardeux tests amicaux contre des adversaires àdesigner ultérieurement. Les Camerounaisrejoindront l'Algérie le 12 janvier. Demi‐finalistes en tant qu'hôtes de l'édition 2020,les coéquipiers de Youssoufa Houzaïfi(Coton Sport) chercheront à s'appuyer surcette performance pour leur cinquièmeapparition au CHAN et leur quatrièmeconsécutive.Au 7e CHAN, l'équipe camerounaise évolue‐ra dans le groupe E, domicilié à Oran, encompagnie du Congo et du Niger.Elle entamera la compétition le 16 janvierdevant son principal concurrent le Congoau stade Miloud‐Hadefi d'Oran (20h00),avant de bénéficier de huit jours de repos,pour affronter ensuite le Niger, le 24 janvierau même stade (20h00).
LISTE DES 25 JOUEURS
CAMEROUNAIS:
Gardiens de but: Leonel Kybien (Bamboutos de Mbouda),Marcelin Mbahbi (Gazelle de Garoua), Jour‐dain Mbaynassem (Canon de Yaoundé)
Défenseurs: Jérôme Ngom Mbekeli (Colombe du Dja etLobo), Youssoufa Houzaïfi (Coton sport),

Ibrahim Abba (Coton sport), Che Malone(Coton sport), Thomas Bawak Etta (PWD deBamenda), Donatien Tchami (Bamboutosde Mbouda), Ibrahim Saidou (Fauve Azur deYaoundé), Yves Alain Dooh Moukoko(Canon de Yaoundé)
Milieux: Martial Zemba (Apejes de Mfou), LouisMbah (Eding Sport), Prince Junior Sime(Eding Sport), Djawal Kaïba (Coton sport),

Valentin Beo Batto (Colombe du Dja etLobo), Arthur Avom (Fauve Azur de Yaoun‐dé), Joseph Iyendjock (Union de Douala),Joël Patten (Union de Douala)
Attaquants:Harrison Djonkep (Eding Sport), RamsèsDonfack (Coton sport), Guy Eyike (Union deDouala), Emmanuel Beken (Fovu deBaham), Junior Kemajou (Bamboutos deMbouda), Roche Foning (Union de Douala).

CHAN 2022/CAMEROUN : 

Le sélectionneur Alioum Saidou
dévoile une liste de 25 joueurs

La liste des 25 joueurs de la sélection natio‐nale A' de Madagascar pour le Championnatd'Afrique des Nations de football (CHAN),réservé aux joueurs locaux, prévu en Algérie(13 jan‐4 fév 2023), a été annoncée par lesélectionneur national malgache, RomualdRakotondrabe "Roro", à la veille du déplace‐ment de l'équipe pour la Tunisie pour lestage pré‐compétitif.Outre les 25 joueurs, la délégation de laGrande île qui est arrivée, mardi en Tunisie,comprend également onze (11) membres dustaff technique. En Tunisie pour peaufinerleur préparation, les 'Barea' (surnom donnéà la sélection) vont disputer deux rencontresamicales contre le Congo Brazzaville, le 6janvier et le Niger, trois jours après. Quatreans après avoir pris part pour la premièrefois à la phase finale de la Coupe d'Afriquedes nations CAN 2019 en Egypte et une qua‐lification historique en quarts de finale,l'équipe nationale malgache va découvrir,également, pour la première fois le cham‐pionnat d'Afrique des nations CHAN à l'occa‐sion de la 7e édition, avec l'ambition debriller et confirmer les progrès réalisés parle football malgaches ces dernières annéessur le plan continental. Pour assurer leurprésence en Algérie, les "Bares" ont passéavec succès le cap des Seychelles (4‐0), surl'ensemble des deux matchs, après avoirgagné 1‐0 à l'extérieur, et du Botswana 3‐1sur l'ensemble des deux confrontations audeuxième tour. Le match aller entre les deuxéquipes s'était soldé par un score de 1‐0.Au stade Hamlaoui de Constantine où elleévoluera dans le groupe (C), Madagascar

affrontera Ghana, le 15 janvier (20h00),avant d'enchainer contre le Maroc, quatrejours après à 17h00, et terminer le 1er tour,face au Soudan, le 23 janvier (20h00) austade Miloud Hadefi à Oran.
LISTE DES 25 JOUEURS DES BAREA
CONVOQUÉS POUR LE CHAN-2022:
Gardiens: Razakanirina Rakotoasimbola ou Nina (Elge‐co Plus), Andoniaina Rakotoarisoa (DisciplesFc), Rajomazandry Andrianirina ou Joma (ASFanalamanga).
Défenseurs: Randriamanampisoa Elysée Tony (ElgecoPlus), Rakotonirina Jean Martin ou Datsiry(Elgeco Plus), Randrianisondrotra Louis Ste‐phano (DATO FC), Randrianiaina Tantely(Disciples FC), Rabarijaona Tantely Avotri‐niaina (CFFA) Avizara Soloniaina (FosaJuniors FC), Rakotondrazaka Ando (Dis‐ciples FC), Rado Mbolasoa Andrininosy(Fosa Junior), Razafindrabe Rajo (Jet kinta‐na).
Milieux: Lalaina Fanomezantsoa (CFFA), RojolalainaAndriamanjato (Ajesaia), Rakotoarisoa Tia‐vina (Fosa Juniors FC), Arohasina Andriami‐rado (Fosa Juniors FC), Andriatsiferana TokyOlivier (Fosa Juniors FC), Tendry Randriana‐rijaona (Disciples FC), Onjaniaina Hasinirina(Elgeco Plus), Jean Aimé Rakotoarisoa (Elge‐co Plus).
Attaquants: 

Razafindranaivo Koloina (CFFA), Raveloma‐nantsoa Carlos (CFFA), Razafindrakoto JeanYves (Fosa Juniors FC),Rakotobe Feldman(Usca Foot), Tsilavina Fanomezantsoa (FosaJuniors FC).

CHAN 2022/MADAGASCAR : 

Le sélectionneur malgache choisit 
ses 25 joueurs pour le tournoi

CHAN 2022 : 
PREMIER TEST
RÉUSSI POUR LA
CÔTE D'IVOIRE FACE
À LA LIBYE (1-0)La sélection de Côted’Ivoire a bien entamé ladernière phase de sa pré‐paration pour le Cham‐pionnat d’Afrique desNations 2022, prévu enAlgérie du 13 janvier au 4février 2023, en battant laLibye 1‐0 (mi‐temps 0‐0),mardi soir en amical, jouéà Monastir en Tunisie, oùles deux sélections effec‐tuent les derniersréglages, avant l'entamede la compétition africai‐ne. L'unique but de la ren‐contre a été marqué par lesociétaire de l'ASECMimosas, Karamoko San‐kara William à la 72e dejeu. Avant d’embarquerpour l’Algérie, la Côted’Ivoire jouera, le 9 jan‐vier en Tunisie, un secondmatch d'applicationcontre la Mauritanie, uneautre sélection qualifiée àla phase finale de la 7eédition du Championnatd'Afrique des nations(CHAN). Pour sa 5e parti‐cipation au CHAN, l'équi‐pe ivoirienne jouera pourégaler ou faire mieux quela 3e place remportée lorsde l'édition de 2016.Pour cela, elle aura àdéfier dans le groupe B,du 1er tour au stadeAnnaba, le Sénégal (le 14janvier à 20h00), la RDCongo, le 18 janvier à17h00 et l'Ouganda, lorsdu dernier match prévuquatre jours après.Avant de rallier la Tunisie,le sélectionneur HaidaraSoualiho avait regroupé àYamoussoukro, ses 25joueurs dont onze (11) del'ASEC Mimosas, retenuspour la CHAN, pour undernier stage d'unesemaine à domicile.‐

Le sélectionneur de l'équipe camerounaise de football A', composée de joueurs locaux, Alioum
Saidou, a retenu 25 joueurs pour prendre part au Championnat d’Afrique des Nations CHAN-2022
(reporté à 2023), prévu en Algérie (13 janvier - 4 février), a annoncé la Fédération camerounaise

(Fécafoot) mardi, sur son site officiel.

CHAN‐2022: 
ALGÉRIE-GHANA
DÉLOCALISÉ AU STADE DE
BARAKILe match amical entre l'équipe algé‐rienne de football A', composée dejoueurs locaux, et son homologueghanéenne, prévu initialementsamedi au stade Miloud‐Hadefid'Oran (20h00), se jouera finale‐ment au stade de Baraki (20h00), envue du Championnat d'Afrique desnations CHAN‐2022 (reporté à2023) en Algérie du 13 janvier au 4février, a annoncé la Fédérationalgérienne (FAF), mardi, dans uncommuniqué publié sur son site offi‐ciel. "Ce match devait avoir lieu austade Miloud‐Hadefi d’Oran, avantqu’il ne soit reprogrammé dans lanouvelle enceinte algéroise augrand bonheur des protégés deMadjid Bougherra et des supportersdes Verts avides de découvrir cenouveau bijou", a souligné l'instancefédérale. Il s'agit du dernier test pré‐paratoire pour les coéquipiers d'Ab‐derrahmane Meziane, eux qui ontentamé lundi leur dernier stage

avant la phase finale du CHAN‐2022.Le sélectionneur national adévoilé lundi une liste de 28 joueurs,dont la majorité évolue au CRBelouizdad et à l'USM Alger. De soncôté, l'équipe ghanéenne, qui signeson retour au CHAN après huit ansd'absence, a rallié Alger mardi,après avoir effectué un stage auCaire (Egypte), au cours duquel ellea disputé deux tests amicaux. Les"Verts" restent sur une série de troismatchs sans victoire en amical. L'Al‐gérie A' a été tenue en échec par laMauritanie (0‐0) et le Sénégal (2‐2),disputés respectivement les 14 et 17décembre au stade d'Annaba. Ennovembre dernier, la sélection deslocaux s'est inclinée face au Koweït(0‐1) à Dubaï, en marge d'un stageeffectué aux Emirats arabes unis.Au CHAN, l'Algérie, dont il s'agit dela deuxième participation aprèsl'édition 2011 au Soudan, évoluedans le groupe A, domicilié au stadede Baraki, en compagnie de la Libye,de l'Ethiopie, et du Mozambique. Lescoéquipiers de Sofiane Bayazidentameront le tournoi le vendredi13 janvier devant la Libye (20h00).
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«En’Nasekh wel Men‐soukh» (le clone et lecloné), pièce dethéâtre scientifique qui meten garde contre tout savoirdémuni de conscience etd’éthique, a été présentéehors compétition, à Alger,dans le cadre du 15e Festivalnational du théâtre profes‐sionnel (FNTP). Le publicrestreint de la salle El Hadj‐Omar du Théâtre nationalMahieddine‐Bachtarzi (TNA),où le 15e FNTP a élu domiciledu 23 décembre 2022 au 1janvier 2023, a pu vivre uneexpérience scientifique théâ‐tralisée, se donnant pourmission essentielle, la diffu‐

sion des savoirs, des connais‐sances scientifiques endehors des laboratoires. Ecri‐te et mise en scène par Mah‐foud Fellous, «En’Nasekh welMensoukh» raconte, 50 mndurant, l’histoire de deux bio‐logistes, «professeur Bouke‐raïne», joué par Khaled Gher‐bi, et son confrère «Boua‐lem», campé par Fayçal Bous‐said, dont les visions sontdiamétralement opposées,sur les questions du clonage,ainsi que celles de la manipu‐lation des organismes généti‐quement modifiés (OGM).Pendant que le professeurBoukeraïne, adepte farouchedu principe du clonage

humain, avance pour argu‐ment principal, le progrès etl’avancée de la science, sonconfrère, le professeur Boua‐lem s’y oppose catégorique‐ment, justifiant sa position,par des questions d’ordreéthiques ainsi que les risquesencourus devant l’incertitudede telles expériences. La dua‐lité entre les deux scienti‐fiques s’accentue et Bouke‐raïne, défiant tout le mondeet résolu à aller au bout de salogique diabolique, s’enfermedans son laboratoire et per‐sévère, pour voir son cloneapparaître, non sans vivre lepremier conflit génétiqueavec lui. Conseillé par la peti‐

te voix malveillante dumiroir, rendue par SouadOuaïl et Iniès Yahiaoui, leclone va se retourner contreson maître et le tuer pourasseoir sa suprématie sur larace humaine. La scénogra‐phie, œuvre de AbdelghaniKhebil a consisté en un éclai‐rage clair, par moment etbleuâtre dans d’autres, ren‐voyant aux expériences delaboratoire, ainsi que troispanneaux en forme d’ar‐moires miroitées à l’intérieuret frappés du dessin de«Guernica», célèbre œuvre dePablo Picasso, au visagedécomposé renvoyant àl’idée du clonage. La bandedes bruitages et de lamusique signée InièsYahiaoui et Rafik Chioukh, aété concluante et d’un grandapport à la trame, créant lesatmosphères adéquates àl’ambiance des laboratoireset marquant les différentessituations, avec comme cor‐pus musical servant de leit‐motiv, une composition duregretté Chérif Kortbi (1935‐2010), à qui le metteur enscène voulait rendre homma‐ge. A l’issue du spectacle, lepublic, tenu en haleinedurant tout le spectacle, alongtemps applaudi lesartistes. Cadre supérieur dela Jeunesse, actif et créatifdurant une quarantaine d’an‐nées, Mahfoud Fellous comp‐te à son actif, comme concep‐teur ou auteur, nombre detravaux pour le théâtre et latélévision. Présentée enreprésentation générale«En’Nasekh wel Mensoukh»attend de partir en tournée.Le 15e Fntp prendra findimanche soir avec une céré‐monie de remise des prix.
R. C.

  

 

                                                                                                                                                                                                                             

                         
 

  
 
 

                                   

                                                                                                                        

                                                                                                                          

KHENCHELA :
«ECHEMS ENNAÏMA»
RÉJOUIT
LES ENFANTS
À LA MAISON
DE LA CULTURE Le spectacle théâtral «Echems Ennaï‐ma», présenté mardi dernier à la maisonde la Culture Ali‐Souaï de Khencheladans le cadre des Journées de Khencheladu théâtre pour enfants, a réjoui lesjeunes spectateurs présents. Pendantprès d’une heure, la pièce de la troupeFarah des arts d’Ain Beida (Oum El Boua‐ghi) présentée devant une salle archi‐comble a été très applaudie par lesenfants dont beaucoup ont tenu à la finde la pièce à prendre des photos‐souve‐nirs avec les comédiens. La pièce a étéinterprétée par les quatre jeunes comé‐diens Zakaria Maamri, Hana Chabi,Boudjemaa Bouaziz et Islam Merzouguitandis que la scénographie a été conçuepar Redouane Maamri et la musique parSalim Rahmani. La pièce raconte l’aven‐ture de deux flocons de neige Thelj etTheleïja qui demandent au soleil de nepas se lever le matin pour qu’ils ne fon‐dent pas mais prenant conscience del’importance du soleil pour les autrescréatures renoncent à leur requête etdemandent au soleil de rayonner dansl’intérêt général. Les journées de Khen‐chela du théâtre pour enfants seront clô‐turées jeudi par la pièce ''Mafatih ElHakim'' du théâtre régional de Constan‐tine. Ouverte le 25 décembre, cette mani‐festation a connu la présentation de plu‐sieurs œuvres des troupes des théâtresrégionaux de Biskra, El Eulma (Sétif),Oum El Bouaghi et de Skikda. 

APS

SOUK AHRAS:
CINÉASTES HONORÉS
À L’OUVERTURE
DES JOURNÉES
CINÉMATOGRAPHIQUES
THAGASTE DU FILM
ALGÉRIEN Plusieurs réalisateurs et comédiens ontété honorés à la cérémonie d’ouverturemardi‐soir à Souk Ahras des Journéescinématographiques Thagaste du filmalgérien. Les organisateurs ont ainsihonoré le réalisateur Aïssa Djouamaadont le documentaire «Cilima» a obtenule grand prix du Festival international ducinéma africain 2022, Rabah Slimani lau‐réat du grand prix du festival internatio‐nal Sahari à Tindouf et Abdelhak Ben‐maarouf d’Annaba qui a participé àl’épopée Sakiet Sidi Youcef de FouadRouassia. Le programme de ces journéesprévoit la tenue mercredi d’une confé‐rence sur «l’image cinématographique etla révolution algérienne» à la maison dela culture et un atelier sur «les principesde la mise en scène cinématographique»à la cinémathèque. Seront projetéesdurant la manifestation les films Zabana,Le Puits, Sur les traces de camps deconcentration, Enrico Mattei et la révolu‐tion algérienne, Patrouille à l’Est etFatma N’soumer. Dans son allocutiond’ouverture, le wali de Souk Ahras Lou‐nès Bouzegza a estimé que 2023 seraune année de la relance culturelle dans larégion qui recèle de multiples atouts etinfrastructures culturelles. Il a ensuitevisité une exposition des affiches defilms algériens.

APS

Parce qu’il cumule érudition et passion,
vigilance critique et empathie littéraire,
l’ouvrage collectif  consacré exclusivement
à l’univers de la poésie du melhoune de
l’érudit Sidi Lakhdar Benkhelouf a été
publié dans le cadre des activités de la 9e
édition du Festival culturel national de la
poésie melhoune de Mostaganem. Selon
le porte-parole du commissariat culturel
national de la poésie melhoune, «l’ouvrage
reprend les travaux du colloque national
sur “l’Algérie et la prééminence de la
poésie melhoune au Maghreb”, organisé le
18 décembre 2021 à Mostaganem»,
ajoute la même source. Sur le plan
éditorial, les participants à cet ouvrage
collectif ont abordé «La poésie populaire et
son émergence en Algérie» (Omar
Bouazziz, président de la Ligue nationale
de la littérature populaire), «La structure
linguistique de la poésie melhoune»

(Madani Bouhraoua, professeur
universitaire), «L’influence des zaouïas et
des voies soufies dans la poésie
populaire» (Lamine Souikat, professeur
universitaire) et «Les sourate du Saint
Coran à la rescousse de la poésie soufie»
(Hammou Beldjillali, poète et chercheur).
Mais, comme ligne directrice de cet
ouvrage qui viendra enrichir la collection
des livres sur ce genre poétique ancestral
algérien, il est important de souligner que
la personnalité du poète Lakhdar
Benkhelouf, en tant que fondateur de ce
genre littéraire prééminent dans la région
du Maghreb, n’était pas absente de cet
ouvrage, composé de 140 pages, dans
lequel il a été mis en exergue, ainsi que
son parcours historique mouvementé au
cours du XVIe siècle. Par ailleurs, il est
important de souligner que dans cet
ouvrage riche et documenté sur l’itinéraire

du poète Sidi Lakhdar Benkhelouf, il est
également mis en exergue des poèmes,
des recommandations du colloque et une
chronologie de la poésie algérienne
melhoune, qui comprend 24 poètes de
différentes régions du pays, allant de Sidi
Lakhdar Benkhelouf (XVIe siècle) à Sadek
Bedjaoui (XXe siècle), préparé par
l’écrivain, auteur et commissaire du
festival, Abdelkader Bendaâmeche.
N’étant pas l’unique ouvrage sur la poésie
melhoune, cette publication s’ajoute à
trois autres titres parus ces dernières
années sur divers thèmes liés à la poésie
melhoune algérienne, 8 numéros de la
revue Le message du melhoune algérien
et d’autres ouvrages documentaires sur
des supports audiovisuels produits par le
commissariat du Festival culturel national
de la poésie melhoune comme patrimoine
algérien vivant et authentique. RR.. CC..

   
  

   
  
 

 
   

   
 

  
   

«En’Nasekh wel Mensoukh»,
une mise en garde contre tout savoir
démuni de conscience et d’éthique 

La dualité entre les deux scientifiques s’accentue et Boukeraïne, défiant tout le monde et résolu à
aller au bout de sa logique diabolique, s’enferme dans son laboratoire et persévère, pour voir son
clone apparaître, non sans vivre le premier conflit génétique avec lui…

        
      
     

      
     

   
    

     
    

       
     

      
      

    
     

     
     

    
    

     
      

    
     
    
      

      
       

        
     

    
     

       
     

    
    

    
     

   
     

     
     

    
      

    
      

      
     
    

    

      
    
    

     
      

   
 

      
     

    
    

     
    

    
       

     
     

     
      

     
   

    
      
    

Poésie melhoune : Publication d’un ouvrage collectif
sur la vie de Sidi Lakhdar Benkhelouf
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Ce scandale avait mis enlumière le commerce mon‐dial des déchets. Un ancienministre tunisien de l’environ‐nement a été condamné à troisans de prison pour son rôle dansune affaire d’importation illéga‐le de déchets ménagers d’Italie,ont rapporté, mercredi 4 jan‐vier, les médias locaux. Musta‐pha Aroui avait été démis de sesfonctions et arrêté en décembre2020 avec plusieurs respon‐sables de son ministère dans lecadre d’une enquête sur cetteaffaire qui a fait scandale enTunisie. M. Aroui et trois autresprévenus ont été condamnés àtrois ans de prison par un tribu‐nal de Tunis qui a rendu sonverdict tard mardi, ont annoncéles médias. Un ancien cadre duministère s’est vu infliger unepeine de dix ans de prison et unautre suspect, en fuite, a étécondamné par contumace àquinze ans de prison, selon lamême source. Six autres ont étéacquittés.L’affaire remonte à juillet 2020lorsque ces déchets ménagers,dont l’importation est interditepar la loi, avaient été acheminésen Tunisie dans 280 conteneurspar une société tunisienne quiavait faussement prétendu qu’il

s’agissait de déchets plastiquesdestinés à être recyclés. Expé‐ diés de la région de Campanie,dans le sud de l’Italie, 213 conteneurs avaient été stockésdans le port Sousse (Est), et le

reste (67) dans un entrepôt prèsde cette ville côtière. La Tunisiea réexpédié en février 2022 enItalie les 213 conteneurs stoc‐kés à Sousse après un accordbilatéral.Le renvoi du reste des conte‐neurs de déchets, endommagéspar un incendie en décembre2021, fait toujours l’objet deconcertations. Le gérant de lasociété importatrice, en fuite,avait signé avec une société ita‐lienne un contrat pour l’élimina‐tion de 120 000 tonnes, au prixde 48 euros par tonne – soit untotal dépassant les 5 millionsd’euros. Cette affaire a provo‐qué des mouvements de protes‐tations de la population et desONG locales en Tunisie, quiavaient exprimé leur refus queleur pays soit la « poubelle » del’Italie.
In Le Monde 
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« Concilier études et sport de haut niveau peut être source
de bien-être ou de souffrance mentale »

Pour les étudiants sportifs de haut
niveau, la gestion simultanée des projets
sportifs et académiques peut parfois virer
au casse-tête, expliquent les chercheuses
Solène Lefebvre et Sandrine Isoard dans
un entretien au « Monde ». A l’approche
des Jeux olympiques de 2024, le
ministère de l’enseignement supérieur
s’est engagé à améliorer l’accueil et
l’accompagnement des étudiants sportifs
de haut niveau. Solène Lefebvre,
doctorante à l’université Grenoble Alpes,
qui rédige actuellement une thèse sur
leur santé mentale, et Sandrine Isoard,
maîtresse de conférences en psychologie
sociale de la santé et de l’activité
physique, expliquent le « conflit » que
vivent ces étudiants pour arbitrer entre
les exigences de leurs deux carrières.
Pourquoi certains sportifs de haut niveau
concilient-ils compétition et études ?
S. L. : C’est pour beaucoup une manière
de préparer l’avenir et d’anticiper leur
reconversion car les carrières sportives
s’arrêtent relativement tôt dans la vie.
Pour d’autres, qui ne sont pas, ou peu,
financés en tant que sportifs
professionnels, cela répond à un besoin
immédiat de se former pour assurer leur
avenir professionnel à côté de leur sport.
Enfin, nombre de sportifs ne veulent pas «
lâcher » les études pour garder un bon
équilibre de vie, avoir un sas de
décompression vis-à-vis d’un sport qui est
source de pression et de stress. Notre

travail s’intéresse à la santé mentale de
ces étudiants qui doivent porter en
parallèle un projet sportif et un projet
académique. Une double casquette,
source à la fois d’enrichissements, que
ce soit dans le sens des études vers le
sport et inversement, mais aussi de
conflits.
DDaannss qquueellllee mmeessuurree ll’’aaccttiivviittéé ssppoorrttiivvee eett
lleess ééttuuddeess ppeeuuvveenntt--eelllleess eennttrreerr eenn
ccoonnfflliitt ??
S. L. : La plupart des athlètes interrogés
évoquent un défi d’organisation, d’abord

en termes de temps. Cours,
entraînements, révisions, compétitions,
etc. : ils ont l’impression de devoir « jouer
à Tetris » dans leur agenda, pour
reprendre leurs mots. Régulièrement,
l’une des activités empiète sur l’autre,
créant des conflits que nous rapprochons
de ceux existant entre l’activité
professionnelle et la vie de famille : dois-
je me reposer avant cette compétition ou
réviser ? Puis-je me passer de cet
entraînement pour aller en cours ? Etc.
Leur temps est une ressource limitée,

tout comme leur énergie et leur
résistance au stress, ce dernier étant
susceptible de se transmettre d’une
activité à l’autre, avec un impact sur les
performances. Le conflit peut également
être lié à des attentes différentes dans
chacune des activités. Le sportif doit par
exemple appliquer avec méthode ce qui
lui est préconisé, alors qu’à l’inverse il
doit faire preuve d’une grande autonomie
dans ses études… Concilier études et
sport de haut niveau peut être source de
bien-être ou de souffrance mentale.

CRISE. LE PAKISTAN SE SERRE LA CEINTURE POUR FAIRE
DES ÉCONOMIES D’ÉNERGIE 

Le gouvernement pakistanais a
présenté le 3 janvier un plan visant à
réduire drastiquement la
consommation électrique. Le pays,
proche du défaut de paiement, n’est
plus en mesure d’importer
suffisamment de pétrole et de gaz
pour faire fonctionner ses centrales.
Le gouvernement pakistanais a
annoncé le 3 janvier vouloir remplacer
les vieux ventilateurs par de plus
modernes, moins gourmands en
électricité. Ici, lors d’une coupure de
courant, le 11 mai 2022 à Jacobabad,
dans la province du Sind, une femme
évente son enfant. Le gouvernement
pakistanais a annoncé le 3 janvier
vouloir remplacer les vieux

ventilateurs par de plus modernes,
moins gourmands en électricité. Ici,
lors d’une coupure de courant, le 11
mai 2022 à Jacobabad, dans la
province du Sind, une femme évente
son enfant. “Alors que le pays est
confronté à une crise énergétique
aiguë, avec des possibilités limitées
d’augmenter la production
d’électricité, le gouvernement a
décidé de fermer les marchés et les
salles de mariage plus tôt que prévu
afin de mettre en œuvre le plan
national d’économie d’énergie”,
rapporte The Nation. Mesure
complétée par la fermeture des
commerces à 20 h 30 et des
restaurants à 22 heures, la

généralisation des ampoules LED,
l’introduction des scooters électriques,
la mise au rebut des vieux
ventilateurs, la diminution de
l’éclairage public… Parmi ces
décisions “audacieuses” annoncées à
l’issue d’une réunion présidée par le
Premier ministre, Shahbaz Sharif,
figure aussi la réduction de 30 % à 40
% de la consommation électrique
dans les bureaux de l’administration,
ajoute Dawn. Au total, ces initiatives
“devraient permettre d’économiser 62
milliards de roupies” chaque année, a
souligné le chef du gouvernement.
Soit l’équivalent d’environ 260
millions d’euros.

IInn CCoouurrrriieerr IInntteerrnnaattiioonnaall

DÉTENTION. EN IRAN, DEUX FRANÇAIS ARRÊTÉS POUR “ESPIONNAGE”
La justice iranienne a accusé le 3 janvier
deux ressortissants français d’“espionnage”.
Une vaste campagne menée contre les
Occidentaux établis dans le pays vise à
conforter la rhétorique officielle d’un complot
de l’Occident contre le régime islamique. Le
guide suprême iranien, Ali Khamenei, lors
d’un meeting avec un groupe de femmes
iraniennes, à Téhéran, le 4 janvier 2023. Le
guide suprême iranien, Ali Khamenei, lors
d’un meeting avec un groupe de femmes
iraniennes, à Téhéran, le 4 janvier 2023. La
justice iranienne a émis, mardi 3 janvier, des
actes d’accusation contre deux citoyens
français et a inculpé un ressortissant belge
dans une autre affaire, rapportent plusieurs
médias, alors que Téhéran mène une chasse
aux étrangers soupçonnés d’espionnage
depuis le début de la révolte populaire il y a

plus de trois mois. Les deux ressortissants
français, dont la date d’arrestation et les
noms n’ont pas été révélés, “ont été arrêtés
pour espionnage et collusion contre la
sécurité nationale”, indique Al-Jazeera, citant
le porte-parole du pouvoir judiciaire, Masoud
Setayeshi, lors d’une conférence de presse
tenue le 3 janvier. Un troisième acte
d’accusation pour des charges non révélées
a été émis contre un ressortissant belge
anonyme. Le mois dernier, un humanitaire
belge, Olivier Vandecasteele, avait été
condamné à vingt-huit ans de prison. Depuis
le début de la révolte inédite contre la
République islamique, 40 ressortissants
étrangers ont été arrêtés, selon les autorités
iraniennes. La ministre des Affaires
étrangères française, Catherine Colonna,
avait déclaré à la mi-novembre que deux

ressortissants français anonymes avaient été
détenus en Iran, portant à sept le nombre
total de personnes originaires de France
détenues dans ce pays, précise Al-Jazeera.
En mai, Cécile Kohler et son compagnon,
Jacques Paris, avaient été arrêtés sous le
motif d’espionnage et de tentative de
fomenter des troubles, alors que la grogne
sociale montait déjà et que des
manifestations organisées par des
enseignants avaient lieu dans plusieurs villes
du pays, rappelle le site panarabe. Quant à la
chercheuse franco-iranienne Fariba
Adelkhah, elle avait été arrêtée en 2019 et
condamnée à cinq ans de prison, tandis que
le voyageur et blogueur Benjamin Brière,
arrêté en 2020, avait été condamné à huit
ans pour espionnage.

IInn CCoouurrrriieerr iinntteerrnnaattiioonnaall

Démis de ses fonctions
et arrêté en décembre
2020, Mustapha Aroui
et trois autres prévenus
ont été condamnés à
trois ans de prison par
un tribunal de Tunis, qui
a rendu son verdict tard
mardi.
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En Tunisie, un ex-ministre condamné dans une affaire
de déchets ménagers importés illégalement d’Italie
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Le Service central de luttecontre le trafic illicite  desstupéfiants (SCLTIS) a réussià démanteler un réseau cri‐minel organisé composé dehuit personnes, dont unefemme, spécialisé dans le tra‐fic de cocaïne, selon  un com‐muniqué de la DGSN, diffusé

hier. Cette bande agit dans labanlieue d’Alger, maiss’étend à certaines wilayascôtières de l’est du pays.L’opération a abouti à la sai‐sie de 3,3 kg de cocaïne etplus de 6 millions de dinarsen liquide, ainsi que cinqvéhicules légers et motos.

TRAFIC DE STUPÉFIANTS : LA SÛRETÉ NATIONALE
DÉMANTÈLE  UN RÉSEAU ORGANISÉ À ALGER 

DGI

Les principales mesures
fiscales prévues pour 2023

Des assouplissements
des conditions de
déductibilité des
charges lors de la
détermination du
résultat fiscal
imposable à l’IBS ou à
l’IRG sont également
accordés, avec un
relèvement de 300.000
DA à 1.000.000 DA en
TTC du seuil admis pour
la déductibilité des
charges payées en
espèces…La Direction générale desimpôts (DGI) a dévoilé, dans uncommuniqué, les principalesmesures fiscales contenuesdans la loi de finances (LF)pour l’année 2023, visantnotamment la simplificationdes procédures fiscales, l’inci‐tation à l’investissement et lamobilisation des ressourcesfiscales. Publié sur son siteweb, le document comprendplusieurs dispositions fiscalesstructurées en quatre partiesessentielles, à savoir des« mesures de simplification etl’harmonisation des procé‐dures fiscales », d' “incitation àl’investissement”, de « mobili‐sation des ressources fiscales »et de « lutte contre la fraudefiscale ». Au titre des dispositions por‐tant sur la simplification etl’harmonisation des procé‐dures fiscales, la DGI a cité l’im‐position à la marge de l’impôtforfaitaire unique (IFU) au lieudu chiffre d’affaires, les pro‐duits de large consommation,dont les marges et prix sontréglementés. Cette mesure visela réduction de la charge fisca‐le des détaillants qui commer‐cialisent ces produits, a‐t‐elleexpliqué. Les reversements des retenuesà la source (salaires, pensionset rentes viagères) pour lescontribuables, soumis au régi‐me simplifié des professionsnon commerciales, seronteffectués désormais trimes‐triellement, au lieu de men‐

suellement, a précisé la DGI,ajoutant que les titulaires desprofessions non commercialessoumis au régime de l’IFUauront, aussi, la possibilitéd’opter pour le régime simpli‐fié. Des assouplissements desconditions de déductibilité descharges lors de la détermina‐tion du résultat fiscal impo‐sable à l’IBS ou à l’IRG sont éga‐lement accordés, avec un relè‐vement de 300.000 DA à1.000.000 DA en TTC du seuiladmis pour la déductibilité descharges payées en espèces. Autitre des factures réglées enespèces, des dispositions enmatière d’assouplissement desconditions de déductibilité dela TVA sont aussi prévues, avecle relèvement de 100.000 DA à1.000.000 DA en TTC du seuiladmis et l’octroi du droit àdéduction lorsque le règlementdu montant de la facture esteffectué par versements ban‐caires et d’autres moyens depaiement admis. Le seuil des loyers brutsannuels, imposables au tauxprovisoire de 7% des revenusde la location des propriétésbâties et non bâties est relevéde 600.000 DA à 1.800.000 DA,a fait savoir le communiqué.Les modifications concernentaussi les obligations déclara‐tives en matière de taxe deséjour pour les établissementshôteliers, qui sont soumis àsouscrire à une déclarationspéciale au niveau des servicesfiscaux de rattachement. Parmiles autres mesures de simplifi‐

cation et d’harmonisation desprocédures fiscales, la LF 2023a exclu l’application de la taxeannuelle sur les véhicules par‐ticuliers de neuf (09) places demoins de cinq (05) annéesd’âge afin de réduire la chargefiscale des entreprises établiesen Algérie, a indiqué la DGI.L’exercice de l’activité de col‐lecte, de traitement et de dis‐tribution des feuilles de tabacsa été élargie aux opérateursintéressés, sous réserve d’uneinscription préalable auregistre du commerce et l’ob‐tention d’une autorisation déli‐vrée par l’administration fisca‐le. « Cette activité vise le ren‐forcement du circuit de collec‐te et de distribution de tabacsen feuilles et l’inclusion fisca‐le », a relevé la DGI, tout enajoutant qu’un agrément a étéinstitué aux fabricants de lacigarette électronique et dunarguilé.
DE NOUVELLES
EXONÉRATIONS D’IBS
POUR LE SECTEUR 
DE LA PÊCHEDans le cadre de la simplifica‐tion des procédures de traite‐ment du contentieux fiscal, laLF 2023 a prévu des disposi‐tions de déconcentration desdécisions de traitement desdossiers selon des seuils decompétences (chefs de centresd’impôts, directions de wilaya,direction générale des grandesentreprises) avec la possibilitéde délégation du pouvoir dedécision. Au titre de mesures

d’incitation à l’investissement,des exonérations permanenteset temporaires en matièred’IBS ont été introduites auprofit des coopératives de lapêche et de l’aquaculture etleur union, et au profit desbénéfices issus des dépôtsdans les comptes d’investisse‐ment relevant de la financeislamique, est‐il mentionnédans le communiqué. La LF2023 a assoupli, selon la DGI,les mesures portant sur le réin‐vestissement des avantagesfiscaux accordés dans le cadredes dispositifs de soutien à l’in‐vestissement. Ainsi, les opéra‐tions de réinvestissement peu‐vent prendre plusieurs formes,dont l’acquisition d’actifs,matériels ou immatériels, destitres de placements, d’actions,de la participation dans le capi‐tal d’une entreprise disposantdu label « start‐up » ou incuba‐teur. Des dispositions fiscalesvisant l’encouragement de larecherche et développementdans les entreprises, ainsi quel’institution d’un régime fiscalpropre aux activités exercéessous le statut d’auto‐entrepre‐neur sont introduites. Au titrede mesures de mobilisationdes ressources fiscales, il estprévu le relèvement de la limi‐te supérieure du montant desdroits de timbre de quittancede 2.500 DA à 10.000 DA,devant être acquittés sur lestitres (ex : factures) payées enespèces et la soumission de lacigarette électronique à la taxeintérieure de consommation(TIC) au taux de 40%, a détailléla DGI. S’agissant des mesuresde lutte contre la fraude fiscale,il est prévu l’extension de laprocédure de vérificationapprofondie de la situation fis‐cale d’ensemble (VASFE) à l’im‐pôt sur la fortune et l’exercicedu droit de reprise dans le casdu retrait partiel ou total desavantages fiscaux relatifs auxdifférents dispositifs préféren‐tiels, a‐t‐on souligné de mêmesource.
R.E.

MOHAMED LAKHDAR
ESSAIHI N’EST PLUS

Mohamed Lakhdar Abdelkader Essaihiest décédé à Alger, à l’âge de 89 ans, aannoncé, le président de «Bayt EchiirAl Djazaïri», le poète Slimane Djouadi.Lakhdar Essaihi  était l’un des anima‐teurs de la radio Sawt El Djazaïr (laVoix de l’Algérie), qui faisait résonnerles hauts faits du FLN et de l’ALNdurant la Guerre de libération nationa‐le.
R.N. 

SAFEX 
35 MANIFESTATIONS
ÉCONOMIQUES PRÉVUES
EN 2023

La Société algérienne des foires etexportations (Safex) a dévoilé, sur sonsite web, le programme des foires etexpositions qu’elle devrait organiser,au Palais des expositions (Pins mari‐times) d’Alger, durant l’année 2023. Leprogramme de la Safex prévoit plus de35 manifestations dans différentsdomaines économiques, spécialisées etgénérales. Pour ce mois de janvier,deux manifestations sont au program‐me : le Forum et exposition Transportet transit Trade qui se déroulera du 30janvier au 1er février prochains, ainsique le Salon international de la ventila‐tion,  électricité, chauffage et climatisa‐tion « SIVECC » prévu du 30 janvier au2 février 2023. Au mois de février pro‐chain, cinq salons sont prévus, à savoir : le Salon de la micro‐entreprise(du 2 au 5 février), le Salon de l’électri‐cité et  des énergies renouvelables «SEER » (du 23 au 26 février), le Saloninternational de la pharmacie en Algé‐rie « SIPHAL » (du 15 au 18 février), leSalon international du cosmétique« COSMETICA »  (du 15 au 18 février),ainsi que le Salon international des sys‐tèmes de sécurité et de la protectionanti‐incendie « 2SPRO » (du 26 févrierau 1er mars).
Y.B.

                


